
fantôme blanc près duquel il a pas
sé sans rien dire, sachant bien ce 
qui l'attendait s'il se fût arrêté.

Vers huit heures dimanche soir, 
un jeune homme de St Roch qui 
revenait de conduire une jeune fille 
au Gap Bianc, a été battu par ces 
vauriens.

Mardi soir, un ouvrier du Cap 
Blanc qui retournait chez lui vers 
six heures après sa journée de tra
vail, a été presque assommé par ces 
bandits.

Si ceux qui se livrent à de sem
blables actes de brigandage ne sont 
pas les mêmes qui ont volé les ou
tils fournis par la corporation pour 
le déblaiement de l’éboulis et qui 
ont festiné aux frais de la cité sans 
travaille, ce ne sont certes pas non 
plus des gens des autres quartiers.

Gomme les citoyens qui passent 
tous les jours à l’endrou que nous 
avons indiqué ont dioil à la pro
tection des autori.és, et qu’en outre 
il y a un poste de police dans la hal
le Champlain, nous espôions que 
des ordres immédiats vont être don
nes pour que ce quartier soit sur
veillé.

minorité.
Q land à la loi sur la presse,si elle 

doit être modifiée pour mettre

il faudra avoir so n de ne pas 
supprimer ljs garanties essentielles 
qui ont toujours été considérées 
comme la sauv. garde de la liberté 
de la presse.

Les idées exprimées par M. Léon 
Say constituent le programme d’une 
politique modérée et libérale de 
nature à rallier tous les hom-nes 
qui ne sont pas inféodés aux partis 
exirêmt s de la dioite et de lu gau
che.

N. LANDRY
Ploebler Sanitaire intéressante découverte B™a.

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIÉS
HOTEL CANADIEN

fin . à d’iuteloi ables Cl-DKVANT OCCUPÉ PAR O. LaTiilHOUiLLEPOSKLR U’imiilLS a <1 /.
PfswsRds Et à Eau Chaude. Etc.

«8 KDE RIDEAU, i.TMWA 
RRIX MODERES

Oe magnifique hôtel vient d'étre acheté 
par li. John Jehneon, ex-provriétair du 
*' Rayai Exchange.”

Les repas sont eervis à toute heure, 
carte, système européen, et bous la eurinten- 
dence d’un culeiniei français de première

Vins, claret, sauterne, champagne et li- 
queurs de première qualité.

Cet établissement vient d’ 
neuf, lee chambues sont spacieuses e’ des 
mieux aérées, faisant face au par Boor's 
Hill.”

L’entrée privée est sur l’avenue McKenxie
l'entrée générale du res'aurant aux Nos. 

sur la rue Sussex.
JOHN JOHNSTON,

€ihick«rtn«
Ste«BWHT

___ r.. jj8KÉS
4» Eatey Everett et

et «le

PRÉSEltTÊS SORS POME DE CEADES (I* 00EU"3 DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

le. LEGRAND, Fournisseur de la OoUT dl BttSlle
207, HUE SAINT-HONORÉ, PAR'S 

8» rendent deni toutes let principales tertUmeriee, th*met Droguerie» du Uende.

à la
Ory».
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BWVOI FRANCO DE PARI» DW SATALOeiïB ILl.VSTnE

Noue 
avons un 

asssortiment 
complet et choisi 

de bons pianos de 
seconde main. Les 

prix et condi
tions sont à la 

portée de 
tous.

Ce discouis répond à la faussa 
interprétation douuév à une entre
vue récent*. Un avait dit que M 
Léon Say s’allierait avec la droite 
et créerait uu tcüisaie dans le pa- 
ti répubxain Ses idées sont tout 
à fait différent' s

M. Léon Say désire.que les répu
blicains modérés soient très fermes, 
comme ils l’ont toujours été dens la 
défense des institutions républicai
nes, et qu’ils appliquent, en même 
temps une politique prudote et 
conciliante autour de laquelle 
puissent se grouper tous les amis de 
l’ordre.

Propriétaire
XOOOOOOCHHHHH}

I UNIMENT GÉNEAU
û 30 ANB DU BUOOÈS

jfefc. Wew! TOPIÿVE rvmplaçuiil le F Et sans
U douleur ni chulo du poil Adopte par les vBWri-
A Nfilree rvnommée ; élcivur*, rntrnlH«Nrs,
Igl Hteram, etc.

(.uoil-on rapide et sûre -tue Heeitrrira, Fom- 
Iterra. Efarts, Mmtrttra, I rantyttn* . Klig'T- 
gciucnl.s dos Jambes. Sur.w, K| arviim, etc. Révulsif 
ei iiesohitlf Infaillible et sans rlv.il daim lee .<*• 
yinva. Vutarrhra. HronchHra, Inriammalioua 

des Poumons, du Foie, des IiUoetlus, PlourSaira, Hydrophile», Rôlon- 
tlous d’Urlno, Fièvres typhoïde». etc 

Pansement à la rnaiu, eu 3 et A minutes, sans couper le poil.
i : Paris, M EST I vl E R A C* • ,275, rue Snint-Honoré A
P(AL : LA VIOLETTE A NELSON. — QlKHC ED. MORIN A Oe. M 
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! M LACTO-PHOSPHATE de CHAUX !

, Le Laata-Phuphat» te «A 
u mop et u vnr de »
le vhs noiisaot des rêparatesre.

Il raffermit et redraeie lee e, des 
rathhfuee; read la yigoeor et l'sttmie aui 
Ai Ueetnte mous et lymphatiques #1 i rem 
qui sont 'sti*n*i par une •reunite* lru|" 
rapide; ehes les PKIiiifiui, U facilite la 
cicatriaatioo dea poum-m»

lai ftmmte eaeefntie. qui prennent le VX1T 
.nu le BIKOr de X»VUA*T, aopperteot 
-or étal sam feligue et mos somiearmenta et 

donnent le jour à de» enfants plue Tigourem 
Le Laeto-l’hoephat* it chaux Su-lchil I*

' tc.it des Nourrie*, et garantit le» 1 
contre la Uisrrbrs et lee maladiea de trou 
«ance. P.r A«n liifluenoe, la Dtnlitio» ee lais
'T. vl" “ PhSSÏ»nu.A-XT
rereillent l'ai'pi'tit et tua force» .les cenve- 
leterule. et vonTiennenl dans ton» 1rs ca» de 

oa d’fykwenunf du corps humain t
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Le mariage de H. Bayard.

Washington, 11—Le mariage de 
M. Ba 
la prés
avec. Mlle Mai y Willing Clymer, de 
Washington, a ete célébré dm? 
cette ville, en grande pompe, ma.s 
en presence d nu nombre restreint 
d’iuvités. La céremouie a eu lieu à 
une heure de l’après midi dans la 
ma son de Mme Clymer, mère. Un 
remarquait parmi lee notabilités 
présentes, l’exprèsident el Mme Cle
veland et l’ex secrétaire Fairchidqui 
s’étalent rendus spécialement à 
Washington pour assistai au maria- 
g-. Après la cérémonie, un déjeu
ner a été servi aux invités puis les 
nouveaux mariés sont partis en vo
yage de noces. Un a beaucoup ad
miré, parai -i, les nombreux et ri
ches cadeaux reçus par la mariée et 
surtout son magnifique trousseau, 
sorti exclusivement des premières 
maisons de Paris et qui est, alliiin - 
t-on une veritable merveille d’élé
gance et de bon guût. Mme Bayard 
comme son man, août elle est ail
leurs parente è.oiguée, appartient à 
l’uue des plus auciennes et honora
bles fam.lles des Etats-Unis, et est 
l’arrière petite fille de George Cly
mer, l’un d-.s sign,, taii es de la dé
claration d'indépendance.

yaid, secrétaire d'Etat sous 
idence de M C evelaiid, STATUTS CANADA

PUBLIC T.'ONs’oFFIflEl.LKS
Le monument de Waeblnton

Washington, 11—La commission 
chargée de faire élever un arc de 
triomphe en commémoration des 
fêtes qui ont eu lieu à New-York 
au mois de mai dernier à l'occasion 
du centenaire de l’installation de 
Wash ugton comm-i président des 
E.ats Ums,s’est réunie hier à l’Equi- 
lable Building. L’architecte Stan
ford White a soumis à la commis
sion ses plans de l’arche et le plan 
de la parti nord du Washington 
square, où il est question de relever. 
Ces plans ont été approuvés et le 
tr sorter, M. SUw .rt, ayant an
noncé que les souscriptions reçue! - 
lies jusqu’à present ne tarderaient 
pas à atteindre la somme de86U,00U, 
a comrnbsion a autorisé l’architecte 

à se faire donner par la ville les 
autoris ions nécessaiies et à com
mencer les travaux le plus tôt po - 
Bible.

i 11
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tm ORIZA-OIL* ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÊME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE *ORIZA-TONICA« ORIZALINE» SAVCN-ORIZA

DOIVENT LEUR 8UCCÊ8 ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité Inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre eur leur réputation 

noue avertissons lee Consommateurs afin qu’lie ne ee 
laissent pas tromper.

IM VÉRITABLES PRODUITS II ViMOENT dl*i tout# H* lâlSORS MONORAIL ES de PARFUMERIE It ORIOUERIE 
Envol franco die XPaurla du Oatalocnxe illustre

■U CASBIf&BXB XWBECA
6 RIX A U T A O", Phtrmtoltnt t Pari,13.n

Lsplu» !■Tfi aradr moyen» connu»pooreom- 
itre l'aethae. l'opprraelon, la ton* 

erveu»*1. l-e yatarr'icâ. I lneomnlr.
Vm sMrcbietee 4e Chlcags.

Chicago, Il—Les anarchistes de 
Chicago se préparent activ ment 
depuis quelques temps déjà à célé
brer le 11 courant, par une grande 
manifestation publique, l’anniver
saire, de l’exécution de c<tux d’entre 
eux qui ont été cendamnés à mort 
pour avoir pris part à la f-m.use 
émjute de Haymarket Une circu
laire invitant les ouvriers et le peu
ple en géné al à se soulever et à 
verger la mort des “martyrs” de la 
cause anarchiste, a été d stribuée à 
profusion à Saint.Louis et à Chica 
go, et la pohee de ces de >x villes 
s mble craindre que les manifesta
tions projetées n’y donnent lieu à 
ces désordres.

Djs mesures ont été 
arrêter la distribution d 
re et pour réprimer les détordres 
dès le début, s’ils venaient à se pio- 
duire. Toutefois les craintes de la 
police, pour Chicago, du moins, pi- 
raissent exagérées. On approuve 
en général les mesures de précauti
on qu’eile prend, mais on trouve 
aussi qu’elle a beaucoup abusé de
puis quelque temps du « fantôm 
anarchiste » pour tâcher de laire 
oublier de nombreux crimes, com
me l’assassinat de M. Sne.l, n’a 
pas su décoavrir les auteurs.

a d M/TMüeGRIM.IULTaC'
G r«I M A U LT & C». Pharmacien à Pim 

IKKCTiOX Je VATICO 6RISAULT A C** 
ull* » <,u«- •• quvi j'n'» l'iui'#» one ttpo-
t*liio u in-r-i'lie, ' *ufhtf!i pen ia leeipi 
le« >cou!. mriit• le» plu. reiirllea.

CAFSUl £8 » VATICO irORISAULT AO-i 
n* lali.'i n'. | <» l'rstomar comme ie foui 

ml." au .ipahu liquide et au 
» ni r ip' ement.

AVIS RELA IFS AUI PAS -EpORÏS
Les personaes qui ont besoin de passe

ports ilu Gouvernement Canadien, doivent 
t adresser au dép.rtement du Sécratorlat 
d tel, et accompagner leur demande ■'« la 
somme de quatre puastr e, honoraire fixé 
pur le Gouverneur en c .nsvil

:
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Un drame en Louisiane.

Nouvelle Orléans, I l—A l'occasi
on de la fête de la paroisse, un Cer
tain nombre de fermiers des envi
rons s’étaient réunis à Bayou Bœuf 
(Louisiane); après la cérémonie, 

Iusieurs des assistants 89 rendirent 
la station du chemin de fer. 

L’un d’eux, le sieur Léon Thibo- 
dai x, fais.it les cent pas sur le quai 
de la station quand un inconnu s’ap
procha de lui et lui donna un fort 
coup de poing sur l’épaule. M 
Th boudaux, très surpris, lui de
manda ce que cela voulait dire; 
pour oute réponse, l’inconnu sortit 
un couteau de sa poche et le pion 
gea dans le dos de Tbibodaux 
tomba grièvement blessé. 
Thibodaux, un frère de Léon, ac
courut à sou secours mais l'incon
nu lui porta un coup de couteau 
qui lui trancha une artère; il s’af
faissa à son tour dans une mare de 
sang. Uu cousin des deux f èr s, 
M’las Thibodaux, ayant voulu in
tervenir, reçut deux coups de co a- 
teau dans le tô’.e et dans le dos, et 
un sieur Pennison, qui était venu à 

aide, fut frappé au cœ -r par 
l’inconnu et tomba raide mo. L

H G. PU 
Rou -*ecr

Ottawa 16 novembre 1881).
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prises pour 
ela circulai-

S5Î melllewrIa place ofl vous poiivsi acheter A r 
marché toutes espèces de grain, farl

THOMAS GORMAN
PKOPMIIT AIR*

36, Carre du Marche By. 36

Paris, 11—Au dîner mensuel des 
lédacteuis du Jou.nal des Débats, 
qui a eu lieu ce soir, M. Léon Say a 
prononcé un impoitaut discours 
po iliqud qui peut être considéré 
comme le programme du groupe 
le plus modèiè (lu parti républicain. 
M. Say ne s’est pa> occupé des al
liances po-siblés entre les groupes 
parlementaires.

Le te.ups est passé, a-t-il dit, de

et les plumes rlpa-

NH WILKINS,
VBA rue Augheta.
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\. BEAUVAIS et Cie.,
No, 103, Rue Bank, Ottawa,

W'r (Suc e J A tieybold)
la politique de groupement, 
répuhlica.ns modéré» u’oni à nego 
cier ni avec les radieaux,ils doivent 
s mplement aahéier à leurs princi
pes. ils ue rech cbent pas le pou- 
voi', mais ils doivent désormais 
avoir une po.itique ferme et clair - 
ment définie, et la main tenir sans 
compromissions ni faiblesse.

Lors des récentes élections, ie 
pays a mis fin à l’aven ure boulan- 
gibie, qui u’avait pas de plus cons
tant» et de plus résolus adversaires 
que les républicains modérés. Les 
ôltCkurs ont manifesté non moins 
clairement leur désir d’un retour à 
uue politique que les républicains 
modérés aoiveut défendre avec 
énergie dans le parlement

Pariant des lois militaires et 
scolaires, M Léon Say a rappelé à 
ses auditeurs que ses amis et lui 
avaient propose au sénat des ameii- 
deujrutc ayant pour obj t d’atienuer 
les tffets de ces lois en ce qui tou
che les oeminaristes et la laïsation. 
Sou opinion u’a pas change sur ce 
point. Il pense encore qu’il esv 
mutile et vexatoire de forcer les 
séminaristes à faire l’exe;cicedu 
fuoil en temps de paix, et qu’eu 
temps de guerre iis de v. aient êt e 
employas dau» le corps des ambu
lances e. da is les hôpitaux.

U pense aucsi qu’il est n cessane 
de temporiser pour laelaï«*,isauou ües 
écoles, dans le cas uù lescoua. il» 
munivipa.-x sont opposera mc»u e, 
et que le cabinet qui voudrait »’ap 
payer sur uue majorité de moder-.-s 
arnv. rail facilement a sali faire 
l'opimon publique oui- c.» deux 
point», et contribuerait par là a 
diminuer les querelles religieuses. 
Ce serait egalement un acte de sa
gesse que de cesser ia laïcisation 
d. s hôpitaux.

Au sujet de la situtalion financ è- 
re, M. Leon ti&y ap.rouve 1 .xiome 
qui dit que pour avoir de bouu » 
tinat.ces il est uecessai e de ceu,- 
mtn.er par faire de la bonne politi
que. Il ue se dissimule pas ie lait 
que Fêtai des finances de la France 
uéceesitera sans douie la création 
de noutelles ressoune , mais dans 
son id6e ou ue devrait voier ui l’im- 
pôt le revenu ni l’augmentation de 
1 impôt foncier.

La nouvelle chambre devra adop
ter uu moue de travail plue tliic c 
jue ia d-inière législature mais s’il 
faut reglemeut r le droit u’inierpe.- 
lalion, il faudra avoir soin de fi
ns» le restreindra, ce qui Sertit un 
smpiitemeut sur le» droit» de la

CLASSE JD. Rue Sparksm
m.oe Ki ssr i.i.LE 27KMB T1HAGB MINtiURL 

AURA LIEU LK

WEBtRKDi, 16 OCTOBRE l«86
A 2 HEURES, KM.

Ue remai» de la» vie réelle.

New-York, 1.1—Un petit roman 
de la vie réelle vient de se dénouer 
devant les tribunaux de Cincinnati 
( Ohio ). Deux jeunes amoureux 
recemmeut arrivés de Hollande, 
Cornélius Oberwater et Berths 
Weber, ont été arrêtés dans ;cette 
ville, le jeune homme sous l’accusa
tion d’enlèvement de mineure, et la 
jeune tihe, simphment en vertu 
d’une dépêche de son père deman
dant qu’on la renvoyât auprès de 
lui. Or, le juge Buchwaltcr, de
vant lequel la jeune fille a été tra
duite, a ordonne aussitôt qu’elle fût 
n mise en liberté. Au même mo
ment le juge Sage devant lequel 

« avait été conduit Cornélius, le fai
sait relâch -r, disant qu’il était cons
tant que la jeuue fille avait suivi

W. 0. McKAYBouveau m ;gasln de 1 haus-
-----  sures ----- W. J. ELLARD

Importateur de Vim, Liqueurs, Olgeree 
Tabacs ; ans i proprié'aire deFabricant de charrues et forgeron

"—-iss .nirusmii*
blic A vunir mu faire uneJ'Invrte le _ 

visit0 Je tiens auFsi plasieure hommes 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction 
garantie.

L’HOTEL RICHELIEUi
i: VALEUR TOTALE UES LOTS

Agente pour le* Commercants de Bols. 

* 44e, 44» et 4M raie Si$50.000.00ATTENTION ! G. CLAUDE,
Hue Dulli maie 10 RUE ST GEORGB, OTTAWAf

FITZPATKICK ET HAHKIN
se lont un plaisir de remercier le public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et ils in. itvnt de nouveau tout le monde à 
venir faire une visit-r à leur magasin ; leurs 
marchandises »out du premier choix,

On* Let : Un Immeuble de $8,000.U #

M. «I l 11NOMENCLATURE DES LOTS:

1 Immeuble de........ $6,000.00 $5,000.00
1 do ----- 2,000.00 2,000.00
2 Immeuble» de..—. 1,000,06 1,00000
4 do ----- 600.00 2,00000

800 00 3,000 80
200.00 6,00000 
100.00 6,00000 

.00 10,00000 
10,000.00

FITZPATRICK 8 HARRIS
65 rue William.

30 Amenb 
60 do
00 Montres d'or____

1000 Montre» d’argent 
1000 Servîtes de toilette

SSe? L*te welaal

*)Island Home
M^RCHA-IsrDS BISTson amoureux de son propie gré en 

Amérique et que. par conséquent, 
l’arrestation de celu ci était inégale 
au premier c hc f. A peine relâchés, 
les deux amoureux u’out eu rien de 
plus p.eesé que de se marier.

Brlgaadage

Québec. 11—11 tel aujourd'hui 
plus que certain q ie la maison dont 
une nailie seulement a été détruite 
par l’êbjulement du Cap Diamant 
et qui est située près des bureaux 
delà compagu.e A.iau, est devenue 
u..|ivpaire de brigands dont la pro 
venance ne serait pas difficile A in 
diquer. Cet immeuble a été dés» r 
te naturellement par ceux qui l’ha
bita vem, et un gro .pe d- bandits d= 
Cj qua tier y a élu domicile la nuit 
seinb e-t«U,afin de guetter les proies 
faciles et de pratiquer sans doute le 
>ol sinon d’autres choses beaucoup 
pld* graves.

Voici da -s tous le» 
été porte à notre coonaisea c .

li y a une quinzain- de jours, d s 
jeunes fillrsdu Cip B auc reiou • 
na.ent après leur travail de la jour
née ebè* leur» parents, lorsqu arri
vée» à cet endroit, deux individus 
les insultèrent et voulurent en en
traîner une, et l'on ne iai.ee qui se
rait arnvé. tan» l'iuierveii ion d'un 
canad en-françai» qu , paasam en 
ce moment, fit pr ttdre ,a faite aux 
agreuéttri1.

Veiion* h u s samedi so r, un 
j une homme de .-a rue 'Chauûpuau
uut oasfcait au même emlroiw a vu
ptofSla là maison en question un

k .«

Stock Farm,
Crosse Ile, Weyne Co., IWIeh."

SAVAGE * FARNUM, PxoraisroBL

Etoiles a Robes et Soies,la COLT DU BILLET $1.00

Il ee. offert an porteur de (ont numéro 
gagnant de loi payer en es|iêcee le montant 
de son lot, moins une commission de dix Habits et Pardessus pour Messieurs,

noms des gagnante 
mjins d

ne sont pa» livrée 
’une autorisationà U publicité, à 

spéciale.
Lee .demande» de billet eeront reçue» 

jusqu’à MIDI le jour du tirage.
'Tirage», le 3e Mercredi de chaque moi».

Souliers et Claques,Hottes,

Tapis et Marchandises <le Maison,Le Secrétaire : 8. E. LKLEBVRB,
Baraaei i 10, Rac lelstaeeffeM,
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Percheron Horses.
AU stock sdected from the get of aires sad 4— 

at established reputation and registered la tih 
Pretend American atud books.

Couvertes, Couvreiiieds et Flanelles.

MONTRESHOME
le beantiAiDy Mtoated et the head ot Gaoam lu 
la the Detroâ River, tea rnflee below the City, e* 
Is accessible by reflroad sod msamhnar. Vlstem

ISLAND

Stock de Banqueroute et Job Lots une Spécialitécas ce qui a

Prix KXTSMitIMm MENT
REDUITS

-■mia-e-....MHINIIIUIUIMIIII

fléoemment reçue» le plu, 
grand "aaeortiment di hod tree 
d’or et d’argent de la ville 
pour être vendu à > i prix à 
peu près 60 centins lane le 
piastre.

£55 Brysoq, Graham & Cie.
146,148,150,152 & 154 RUE SPARKS, Ottawa.98 Rue Rideau

/.* a. McMillan

»

le» maladies île toute nature, parti- 
mm culièrement lee affections nerveu
ses, l'épilepsie, lee 6mux d’estomac, lea 
bourdonnements d'ereillee, lee oealgiee, 
la surdité, lee mau xde tète, la migrai
ne, la chlorose et lee paralysies 
infailliblement guérie par notre cé 
méthode rationnelle. Par une cure de 
quatre eemainea noue avons obtenu le» 
succès lea plus merveilleux ilans des cas 
dtmthme et d’aflpectioite pulmonaire». 
Prière de noue adresser en pleine con
fiance lee descriptions détaillées des 
maladies en y adjoignant un timbre 
d’affranchissement pour U réponse. 
Officia "HYGlEA" k Hambourg I.

(Allemagne. )

lèbre

J
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nMUTES PROFESSION RELU S

J, W. W. WABD,
AVOÛAT Hit

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Obi
i-ySSIER & ROUTHIER,

Atotau, HoUüre, rie.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de 1» Rue Ridesu, Ottawa, Ont.)
Argent àprêter avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A. M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L A. Olivier)

âvocat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU-

OTTAWA, O.X Te
ARGENT A PRETER

BELCOÜRT & MacCRAK SN
Avocate, Procureur», Notaire», l ia,

ONTARIO ET QUEBEC
SeoLiah Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

O’GARA & REMON
AVOCATS SOLUCITEljAJ, NOTAIEBS Ira

Bloc Hay, rue Spark . Ottawa, Oi.
PRES DE L’HOTEL ‘.Ü8BELL

Martin O’Gara, û. B. C. P. B • i

Walker, Me .ran & tttauiùel.
AVOO^ TS

No. 3iJ Rue Elgin, Ott va
(■N F a UK DD ROSflRU.)

W.H.Walker D. L McLeau. C.A-B.auae,

GEO. McLAURIN, L.L.
AVOCAT, tire.

Bureau : 1» rue Elgin, Ott:awa

J. P. E1SHER
Avocat, Solliclleur. Etc,

lUarlo i lmmber», Oltaai, O

Agent p-rj
•Scottish O

TrLYLOH McFEilX~

AVOai, aOLLltiiTKiiK, üTfc
— BUREAU : —

ISeoUIsh Ontario Cluabem, ottvva,

STtltif, ütiiÏÏiuH â liJlMtï
AVOCATS, BOLrilC TEUR8 

Asento poor "a Uour Supreme et le Parie n»em

Chiibrei Union, 14 m «ekilfe, UUew, Oit
K. H CtiHiSLlsMcLeod Stkw

4. J. Godfrey

V ALI AI * CODS
A vocale, RolUeiteere, Etc.

BLOC EtiAN, HUE SPAltKS
vi*d-vis l’Hôtel Bu«sell.

Bradley A Snow?:
R. A. Bradley.   X T. 8xo».

GCJNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.,

„ Agkntb pour la Codii Soprèkk 
inkPARTEURNTaj

Bureau : 25 me Shirks ei tm de Ilote; Sisal
Arthur W. Gunorpr, F. C..PoweiL

2F. F. LEMIEUX
Avocat, Soi icitenr, etc, Agent po 
D Suprême, le Parlement et les 1 

■mente publics 
Bureau : 744 Bue Sparks, OtUw-

ur la Cour 
Déjete-

J. T. JULIEN
373 RUE HT PATRICK

VITRIER, PEINTRE
UECOBATKUB,

TAPISSIER tT BUSCHISSE.fi..
fout^ouvrage exécuté avec soin et i run a.

titud» ^

Mme LISTCH,435 rueW<*llia«o
Age ice |iour la vente des corsete li a 

. Star Yatlsi et autres ge ires.
Linge de corps confesiUnné sur corn u tnd>

MLL1 COLLINS VSm
un assortiment complet d’articles de mode 
* 'fès bas prix. 310 rue Wellington, Ouawa

JOHN K£HFUGa>4

.PLOMBIER SANITAIRE 
Spécialement recommandé pour le uj^ag 

des appareils de chauffage.
No 106 Rue LYON, OTTAWA

;j STE WA BT
Arpent-or proviocial et ingénieur civlL 

bureau audeesus de la pharmacie Mao- 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

WÀLtiâ MdJUll lUIlT
AVOCATS

‘w"25sa5^Ksss: îrar.-"*-
No. 3*1, K0B ELGIN, OTTA».„ 

(Devant le RueseL,.

E. A. LEPROHOIM
ABCHITEC..

BURBA U: VICTORIA CHAMBERS 
Hènie étage, chambre No f 

ttésiilence. 204 rue Italy, tttti val

I K PROFKm<EUR GAGNON don .,
U santé an moyen d’un REMEDE .'AM» 
V a GE et d’nne découverte important, oar 
la guérison de ia Cathaire. Tout le m >ad* 
sait qn’il n’y a pas urne aeu'e maladie aæ 
le moule sais qu'il y ait une racine ou as» 
herbe poor_ la guérir. PsonÉa*DB 
289 rne Dalhousi*.

•e Is

UUtfi NSON& iti
«BAI NKTUXSW FLEURIS T

m htusimut* ",

DEPECHES DU SOIR Laurent et dans !ea provinces’ maritimes.
On a découvert quelques-une dee coupa

bles ; trou voiliers eut été saisis, ainsi que 
des quantités énormes d# whisky, yitiiporté 
de Boston en oontre-bande., M y eu aurait 
pour au-de$~d* $3p,<y».

Voici comment ces vaisiieaur p^tiquaient 
a contrebande. Us prenaient à Boston de 
grandes quantités de whisky ed éeprit, qui 
leur coûtait moins de 60 cts lé gallon, desti
né à l’importation et exempt de droits là- 
bas pour cette raison.

Les fûts, après avoir été entassée dans le 
fond de la cale, étaient recouverts d’un plan 
cher sur lequel s’entassait la cargaison géné-

IMPERIAL
WAREHOUSE

VENEZ VOIR 
VENEZ VOIR 
VENEZ VOIR

(Strriet Spécial)

Dénégation
Paris, 11—L'Estafette, le journal dé M. 

Jules Ferry, dément le bruit de la maladi/ 
de M, Ferry. 100 RUE SPARKS, OTTAWA NOS GANTS DE KID 

NOS GANTS DE KID 
NOS GANTS DE KID

Q k PtUAYI, 
NOUVELLES MARC 

QUE JC

- GLRkHI 
NUISES CHA

Penr 1m évincés
Dublin, II—On va eonetruire 2»K) maisons 

pour mettre à l’abri tous les évincée de I’on-
ha:
FUR

CORSETS POUR DAMES 
CORSETS POUR DAMES 
CORSETS POUR - DAMES 
CORSETS POUR 
CORSETS POUR DA

Rome, 11—Seulement 17,000 voleurs sur 
45,00 ont voté hier dans les élections muni, 
cipales. Pas un prêtre n’est allé au poil. 
Le résultat est favorable aux radicaux-

SiMES
MES

raie du vaisseau, qui faibait voile avei un 
certificat * cargaison génàftolv.

Rentré dans un port canadien, le voilier 
déchargeait sa cargaison jusqu’au plancher 
de la cale, puis se faisait délivrer un certifi. 
eat d'acquittement sur lfest. . Maie avant de 
s'éloigner des eûtes, il trouvait moyen d* 
faire passer tout le whisky sur d’autres vais, 
seaux plus petits. Ces complices déchar
geaient ensuit# le fruit de leur contre bande

Nous gardons un lot très choisi de 
is de fabrique française réelle.

Corsets cousus de genre français 
mplète de Corsete forts, du 
de 1

Cor

un lot de
ne ligne cor

rablee, à partirNosvms conseil
Regina, 11—Le nouveau conseil du gou 

vemeur est maintenant 
nouveaux aviseurs sont 
Brett, John Felton Bett, David Finlay Jolly 
•t Benjamin Parky n Richardson.

M, le Docteur Brett est le chef de ce ca- 
cabinet.

9cts par paire. 
L’IMPERIAL WAREHOUSE

au complet. Les 
MM. Roller t ( LINGERIE CHOISIE POUR BEBE.

LE ” COMMON 
LE "COMMON 
LE "COMMON 
LE "COMMON 
LE "COMMON SENSE”

les célébrés Corsete Common 
Dames et Enfants. Toute#

Ef::
SENSE” 
SE

un point de la côte, tantôt sur un 
autre choisissant les plue déserts, ayant soin 
de s’eutourer de toutes les précautions néces 
«aires pour tromper la surveillance de la po-

XSK "
Boycott

Londres, 11—L’agitateur Burn, pro 
de lioycotter tous les boulangers qui l 
sent de vendre leur peiu à un prix raisop

, Nous tenons 
Sens» pour 
grandeurs. Pas de baleine.

L’IMPERIAL WAREHOUSE
relu On d it'que plusieurs personnes de Québec 

et de la Rivière du Loup sopt impliquées 
dans ces fraudes. Le gouvernement se pro
pose de faire sans retard une enquête.

ble
SOUS VÊTEMENT DE DAMES UNE 

SPÉCIALITÉ
Cependant l’évêque de Limerick vient de 

se prononcer contre le boycottage se réser
vant le droit d'absoudre ceux qui s’en ren
dront coupable.

Le Centenaire Catholique
SOUS-VÊTEMENTS en Cachemire. 
SOUS-VÊTEMENTS en laine d'agneau. 
SOUS-VÊTEMENTS en Soie et Laine. 
SOUS-VÊTEMENTS en Soie et Lisle. 
SOUS-VÊTEMENTS en pure Soie. 
SOUS-VÊTEMENTS à bon marché.

L’IMPERIAL WAREHOUSE.

Ce meurtrier BRILL* ATTEN VER HMD NI EV
^New-York, 11—Jeremiah Cronin un jeune 
vaurien de vingt ans, a été *ué d’un coup de 
revolver, sans la moindre provocation, par 

autre vaurien de la même bande que lui, 
Jack Connors, qui a réussi à s'enfuir 
être reconnu. Deux ou trois vauriens du 
quartier avaient déjà été arrêtée hier lors
qu# Connors est allé e# constituer spontané
ment prisonnier au poste de police de la 77è 
rue Est, en disant tranquillement : C’est 
moi qui ait tue Cronin sans le vouloir; j’étais 
ivre et je ne tarais pas ce que je faisais. Le 
meurtrier a été écroué jusqu’à plus ample in-

I’,al timoré, 11 — Les fêtes du centenaire s 
déroulent avec un grand succès.

On célèbre à la fois le centenaire de la con 
sécrétion du premier évêque catholique aux 
Etats-Unie, l'ouverture de la première con- 
ventieu laique sim le sol américain et la dé
dicace de la première -université catholique 
de ce i>ays.

Ou porte à 10,Q09 le nombre dee étrangers. 
La basilique ne p*ut pas contenir tous ceux 
quijlésirent assister aux cérémonie# grandio 
ses qui s'y font.

600 prêtres ont pris rang dans la processi
on hier et se sont rendus à la résidence du 
cardinal Gibbons où une garde d’honneur 
était de service.

Les prélats étaient tràs nombreux et com
plétaient la procession.

Le sermon a été prononcé par l’éloquent 
archevêque Williams, de Boston a duré 
une heure et demie. Le prédicateur a dit 
entr.autres choses que les journaux avaient 
le droit fie critiquer les fautes du clergé. 
400 personne# «Hit pris part au dîner.

MAISON DES GANTS À BON MARCHÉ

HAUSS ETTES D" ENFA NTS 
H U ASS KTT ES DE X FA N TS 

CHUÀSSETTÉS- D’EN FA NTS 
CHUA8SETTES D’ENFANTS 
CH UASSETTES D'ENFANTS

Vous jeu avez pour tous les prix et gran
deurs en Chaussettes «hiver pour Dames et 
Enfants. Très bas prix. Bus de dessus 
fortement tricotés pour enfants à parti de 
11 cents

(

Explication
New-York, 11—Une dépêche spéciale de 

Washington au Uerald dit que le président 
Harrison, interrogé au sujet du résultat des 
élections, a attribué la défaite de Mahone 
ihins la Virginie à son refus de rétahlirl'har- 
iitouie parmi les républicains dans cet Etat 
de l'Ohio, le président attribue le résul 
tut de l’élection au fait que les électeurs sont 
opposés en principe à l’élection d'un gou 
vemeur pour une troisième fois. La défaite 
des républicains dans l’Iowa a été pour lui 

surprise. Il l'attribue surtout à l'obs
tination des prohibit ionnistes, l'année der

ive président ne considère pas le résultat 
général comme une preuve de mécontente
ment contre l’administration actuelle du 
pays, sauf dans la mesure du désappointe
ment des politiciens.

M, Cleveland attribue ce résultat au pro
grès fait dans l’esprit «les électeurs par la 
question de la réforme «lu tarif, telle que 
posée par lui.

LTMPERIA L WA R EHOUSE.

MOUCHOIRS DE TOUT PRIX,

ETOFFES À ROBE 12cts 
ETOFFES À ROBE 
ETOFFES A ROBE 12cts 
ETOFFES À ROBE 
ETOFFES À ROBE 12ots

12c ta

Les Dames sont

lent bonnes. ;

surprises de la qualité «le 
lets. Toutes ces étoilés

sont éga

1889, 1890. L’IMPERIAL WAREHOUSE.

SOUS-VÊTEMENTS D’ENFANTS 
TO UTES O RA N DEU RS

VALEUR SPECIALE 
VALEUR SPÉCIALE 
VALEUR SPÉCIALE 
VALEUR SPÉCIALE 
VALEUR SPÉCIALE

raide «le Rolies Fran- 
l’atrons,Traîne et]Rnl>es à Thé 
offert. Ces nuises sont ache- 

n trouvera qu’elle ont 
et n# coûte pas chci

d1

Toutes les Nouveautés de la Saison 
maintenant en Assortiment considi

ement 
tées directement et o 
une excellente valeur

actuèll
Nouvelles étoffes à Perdessus 

d’Automne et d’Hiver.
Nouvelles étoffes à Habits d’Au- 

tomue et d’Hiver.
Nouvelles et élégantes étoffes à 

pantalons d’Aotomne et d'Hiver.
Pour tous Patrons et Couleurs 

récentes. ,
Articles de première classe bien 

agrémenté et d'un ajustement par
fait.
PrixjModeres. Rappelez-vous l’adresse

la elrnlflratâen de IVleetlou d* Lamb-

Toronlo.il—L’attention «les chefs poli
tiques ici est concentrée sur l’élection de 
West Lamhton. Cette élection eat causé# 
par la mort de 1‘hon M, Panlee, qui a repré
senté la division pendant plusieurs anm-en 
L’hon M. Mowat était à Sanirma chef lieu du 
comté vendredi soir et a a.lressé la parole" e 
dans une grande assemblée.

Le soin avec lequel il a préparé son dis
cours, porte à croire que cette élection a une 
importance exceptionnelle. Le premier mi
nistre n’a pas l'habitude de payer de sa per- 
soune dans les élections partielles.

On dit ici que du résultat «le cette élec
tion dépendra la dissolution de la Dgislature 
provinciale. Plusieurs chefs libéraux, très 
au fait, que j’ai vus aujourd’hui disent que 
M. Mowat veut faire un test case et si le ré
sultat lui est favorable il fera immédiate-

IMPERIAL
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100 RUE SPARKS, OTTAWA
0. kl PEUaYI

COMPAGNIES PREMIERE CLASS*!

W. R. MARTIN ™™ :Ca«il4u réunis au-dela de $103 000 000
POO.lleiHE-■ J M0RR01DESBillTAILLEUR FASHIONABLE 

133 RO* SPARKS
OTTAWA.

No. 46 Rue Elgin, Ottawa Ont.
de uuiiner<"4>

LES I* ILLEURS 
OU UTES DE CHARBONOnguent « mes

Pour le« hémorroïdes intern ou externes. 
La gué isi n ne manque jamais de se pro
duire après quelques application1 \

ment les élections provinciales.
Le soin avec lwju®! d a révisé tout son 

programme politique et le fait que M. Ross 
doit faire plusieurs discours «lurent la cam. 
pagne électorale sont une indication cer-

T. G. Brigham
_____ 26 HUE SPARKS

Succeoetir de J. 
G. Br wn - A CieJ 

;Russe 1 *n B o
î SUPPOSITOIRE PINUS-Pour
Hémorroïdes avec éc 'ulement interne de 
sang. Remède et prévtntif sûrs."

principaux in^ré lients île ce re
lu gomme pure dufcPin blrnc^dn

laine que le ministère joue là sa plus grosse CHARBOJSlvLes equal righlistes ont réussi à 
former un parti qui di-tache beaucoup «l’an- 
ciens liWreux «lu candidat du gouvernement 
("estes qui a jeté l'émoi dans le camp libé
ral à Toronto.

mèiie est 

Mis en bottes séparées
A FOURNAISE, “ Egg,” “Nat,’’ “Stove.”

est 1-) meilleur charbon mou Américiin. 
Charbon Extra fin et doublement tamiser, 

venant dre mines de Newcastle.
Le -stock de 

Mercerie et Sous- 
Véléments le plus con

sidérable t^Vil y ait 
dans Ottawa.

;i;l LU PHARMACIENS
Québec, 11—U ne famille très estimée et 

fré«juentant la meilleure société de la ville a 
été hier soir le théâtre d’une scène disgra
cieuse dont un citoyen, occupant nne belle 
position dans notre momie financir a été le 
triste héros.

Il paraîtrait que ce citoyen, avant d’é
pouser sa femme actuelle, aurait recherché 
lee faveurs de sa eceur aînée, mais aurait été 
repoussé. Cet amour malheureux ee serait 
changé en une haine violente, qui se fait 
pour chaque foie que l’ocoaeion s'en présen-

GEO. F. THOMPSON
|27« rne Sparks.— PREPARE PAR —

l'iis Medical k.
FAITK8 FAIKE ;VOS

PHOTOGRAPHIES
------KN-------Ottawa. Ontario.

COSTUMES D’HIVER

Nous avons 
tout ce gu'il faut 

quant à la qualité, la 
graudeur et de 

chqix.

PRIX DU MARCHE
viAsrui #

Scènes appropriées. Tout 
de première classe

AU STUDIO DE
La soeur ainée eet mariée depuis et son 

mari eet al>eent du paye en ce moment.
Hier eoir, notre personnage se rendit chez 

son beau-père et y rencontra l’objet de sa 
première flamme. Une nouvelle dispute 
plue vive que lee prédédentee s’eugagta- 
Aux reproches succédèrent les insultes, puis 
vinrent lee menaces.

A ce moment, un ami de la famille, qui ee 
trouvait dans une pièce voisine, crut devoir 
intervenir et mettre l’enragé à la raison. 
Aveuglé par la colère le malheureux ee mit 
à briser tout ce qui lui tomba sous la main, 
chaieee, tables, lampes etc; il alla même jus
qu’à ee livrer à dee voies de fait, et c'eet 
alors que l’étranger présent dut le mettre 
violemment à la porte.

Les tribunaux auront peut-être à e’oocu 
per de l’affaire.

Agneau, par livre. 
Veau, par livre- ... 
Bœuf par livre ...

.... #0 08 à 0 11

...... 0 05 à 0 07à
0 U4 0 05

PITTAWAY 4 JARVISVOLAILLE#
Poulet#, e couple.........
Poules, le couple...............
Canards, le couple .........
Uintles, chacun........... ...

Pataiee le esc-- 
Celery, par tête 
Pois verts, le galon..

.............- o 03 à o oô
Choux-fleurs, «bucim........... ... 0 02 1 0 03
OrrotK., pur doz. de paquet., 0 16 1 0 20 
Betterave., “ dot. de paqueta. 0 20 à 0 a 
Oignon, le paquet...................  0 OO i 0 »2

8$i«,o

.... 0 40 à 0 45 

.... 0 50 à 0 60 

.... 0 60 à 0 70 

.... 0 75 à 1 50

117 KUE 8PAKK8
TélépBewe *61

LEGUMES
.. 0 50 à 0 60

........ « 0 (H à 0 05

....... .. 0 06 à 0 07

........ .. 0 10 à 0 00

EDITION COMPLETE8. M. ÊMora ------ET-------

OFFICIELLE
— DC DEBAT 8UB;—Enssigtoiiài*

RUE SUSSEX, OTTAWA.mm heukke Dans 1* Chawbrr 4«w< _____
OTTAWA, MAU» 18890 23 à 0 24 

...» 0 18 à 0 20
«... 0 »3 à 0

liv.-e........... 0 18 à 0...  0 12

Beurre, imprimé, 1 
Beurre, en seau, 1» 
Fromage, la livre 
Miel en rayon, la 
Miel coulé, la 1 
Oeufs, la dos....

12
20LsMBln-benàB

Montréal, 11-—On vient de recevoir la nou
velle d'une découverte extrêmement impor
tante fait p^r M. Wolfe, un de» ofli iers de 
Rouan* dq gouvernement.

Dee fraudée gigantesque# h commettaient
4tfei» iwqect vnoft du» I» <»Vt twm-

PUlXà u I.-,livre...
— BN VENTS CHEZ}—U 1S 0 80

1 HUIT#
Pommes, le g:don.......... -•••••« 0
PomqieUc’, • jalnv............ « 0
Bloete, la pinte..............  h U
Mliwi, cknm

P. C. GUILLAUME15 à 0or, „ oS Ru» S u sr «sx

t

f.ORDITIORS Dl JCURRIL
LA^V.V**MS»T UT r*TA»LS »'>VÀ*«

$4.06qootiilie- u* (par en) 
hebdomadaire •' . 1.00

Far igné 1ère Insertion..........-.......
~ Cbeqm insertion subséquent# 

Troi. incsrtioi ■ par semaine-

epéelal— teer

e cl a «mi 16 eeetlwe par ll*me

CHASi. DKSJARDIN8
Afarchind à commission, agent géné

ral d'assurance sur U feu. la vie 
et contre les accidents

TOUTES LES GRANDEURS ;
TOUTES LES COULEURS

101 RUE RIDEAU 101
OTTAWA'

Hotel • Riendeau
Te.iu sur le plan Européen et Américain.

64 UE ST MURIEL, MONTREAL
Cet hôte, offre au publie voyageur toutlt 

confort désirable. La table est toujours abon
damment servie des prémisses de la saison, 
préparée par des cuisiniers français de premier 
ordre. Repas â toute heure.

On trouvera ronstsram» t à eet établisse
ment ds Première class . des vins, et liqueurs 
cigares de choix. JOSEPH REIND. AU,

GEORGE COX
LITUOGRAPHE, GRAVEUR,

iCLICHEUR el MBDAILLEDR 
U KUK ■KTCAE.FK

• i*n . V v iv-h

JULIEN de CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gat 

à l'Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

Ton- les ouvrages sont exécutée sous 
notre dire 

Les on sont rem),lis aveu prompt

JULIEN * CIE,
466 rue Sussex.

TOUJOURS KN MAGASIN,
TOUTES SORTES DK

SAUCISSKS ET BOUDINS
Eu *rvs el ee détail ctoea

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché By

A Vendre à bon Marché
Portes el chassis bois préparé, moulures, 

vitres peintes, huiles, peijtures, cuir et 
rournitures de chaussures ch*z

K HOOIlliUVD,
38 rue Besse er, près du bassin du Canal
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BBMSboesM qel ■#
r ^ourual rvrailtrti

par ear»# pee Sale ae

ECHOS DU JOUI

H<)n croit qne l'élection provinciale de 
Riinouski h fera incessamment.

Pour neutraliser la(Fédérale la Cie dee Te
lephone, Bell, à Montréal, varéduire à $5,00 
le prix du loyer annuel de ses instrumente.

Un syndicat américain eet devenu l’er- 
quéreur du Queen’s Hall de Montréal, moy
eu n an t $200.000,00.

Le comité protestant du Conseil de l'Ins
truction Publique dans la province de Qué
bec a décidé d’accepter lee $60,000 prove
nant du règlement de l'affaire dee Jésuites.

L’hon. M. Chapîeau eet entré, samedi 
dans sa quarante-neuvième année 
bmquetti le soir, à Montréal, au St. James 
C ib.

Il a été

. Un marchand «le chaussures de la partie 
$ cet a inangnré nn nouveau truc pour 
s alti er la clientèle «lee dames qui préten- 
avoir lee pie-ls mignons

lier ou «le D bottine imprimé sur la 
re.nelle est «le deux points au «leaeous du 
point réel.

Un journal d'Athènee, le -V<o/o.;d» du 25 
octobre, annonce que, lor» de l’arrivée du 
g mu ViVio héritier da Russie à Athànei, le 
p viple rassem’flé sur la place de la Coneorde 
l'a acclamé en ce» tennee : Vive la Rueaie, 
l'alliée de la République française ;

]j% numéro du

On vient «le couetruiie sur la Bartnseer- 
platz, à Bâle un théâtre E<len, aménagé avec 
beaucoup «le luxe et «le confort.

La salle «lu restaurant attenant » été dé
corée n moyen «la 80'J.OOO timbresposte an • 
theutiques, de tous les paye, et fait un effet 
très original. ___

Une dépêche de Tcronto qne nous publi- 
autre colonne, noue annonceons «lana

que du résultat de l’élection de West Lamb- 
ton défendra la date à laquelle noua aurons 
les élections provinciales. H n’y » pas de 
doute que M. Mowat en appellera immédia- 
meut au peuple si cette élection loi eet favo-

Plusieurs journaux ont déjà même annon
cé que cea élections auront lieu au mois de 
décembre, mais nous croyons difficilement 
qu'elles puissent ee faire avant le mois de 
janvier prochain, a moins que lee listes 
électorales puissent être préparées avant c# 
temps là.

Nous publions, sur notre troisième page, 
un lettre d’un citoyen influent d# Hull eur 
la question du pont à jeter eur la rivière

D’après notre correspondant lee citoyens 
Hull seraient favorables à la construe-

lion d’un pont entre leur eité et la rue Sue- 
Cette questi 

telle pour Ottawa et Hull que lee municipa
lités «le ces deux villes devraient e'en occu
per. Si la ville de Hull prenait l’Initiative

importance

aveur du pont 
eeil d'Ottawa n’aurait plus à hésiter entre 
les trois projeta maintenant proposée. Noue 
croyons que la ville de Hull pourrait offrir 

bonus et obtenir par l’intermidiaire de 
M. Rochon, M. P. P. une 
ronde du gouvernement loral

La ville d’Ottawa devrait également offrir 
bonus et obtenir de l’aide du gouverne- 

V Attention

la rue eueeex, le con

somme assez

ment d'Ontario. Nous attirons 
de M. le maire «le Hull sur l’importance de 
ce projet.

Le Free Press condamne le gouvernement 
pareeque le ministre des chemine de fer ne 
veut pas accorder de faveurs spéciales la 
compagnie du Pacifique.

La difficulté entre le gouvernement et le 
Pacifique est survenue à propos de l'échange 
de fret avec l’IntercoloniaL Le Pacifique, 
comme d’habitude, voudrait avoir lee pro
fits et laisser au gouvernement le travail à 
faire. Le ministre des chemine de fer n’eet 
pae prêt k accepter

être passée. Cette compagnie a reçu du 
pays tout le support auquel elle avait droit 
de s’attendre.

Cela ne peut pas continuer in léfinimen*. 
Le Free Press aurait crié, sans doute «lane 
l'antre sans si la gouvernement avait e.-oor- 
dé la demande. Il y a .le* gone «liffljilee à 
contenter, ou plutôt difficiles * comprendre.

conditions. L’ère 
eurs spéciales pour le Pacifique doit

Le Regina Leader est entré en guerre ouver
te contre le commissaire «le D police à cheval, 
Herchmer.

M- le dopiti Divin, ré Dateur du Lssder 
» d jA porté certaine accusations contre ee 
fonctionnaire public à U dernière session du 
perlent aut fédéral.

Ou préten l que Hsrohmer a établi le sys
tème du favoritisme pour ls distribution du 
patronage public.

Nous eepérous que le département mettre 
fin Immédiatement à cet état de chose, el ré
ellement il existe.

Le» employée sont dee serviteurs publiai, 
et non pae de petits potentate qat peuvent 
tyranniser Us perso nuis qui ont dee trene- 
actions à faire avec lee départements.

Si Us accusation» q*e l’on port# oqfttr» le» 
commissaire IJeetbmer «ont fondé*, nous 
espérons que M. le député Devin, prendra 
le* moyens d'y remédier eemdtial, ear noue 
ne sommes pae favorable» en régi* arl» 
toeroto» au* petit» pUd».

•» £
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UN MOI À M, TARDIVEL
Notre confrère du Manitoba i 

peu près dans notre sens le religie 
leur de U ViriU ; il s’exprime cor

appréeie à 
eux rétlac- 
mme suit ?

A l’occasion du dix-neuvième an 
inventaire de la fondation de notre 
journal, nous publiions un article 
dicté par les circonstances critiques 
que nous tra-ersons. Tous nos 
lecteurs de la province, tous les véri
tables amis de notre cause de la 

vince de Québec nous ont 
îpris et appro 
Tardivel, de

c. ce redresseur de torts 
ique au vieux et de l’ancien 
nde, et autres lieux, juge à propos 

de nous tomber dessus au sujet de 
ces remarques. Gela ne nous sur 
prend pas, car hélas ! avec beau
coup a’autres, nous n’avons pas 
l’honneur d’être dans les bonnes 
grâces de M. Tardivel. Nous n’en 
connaissons pas *a raison, et ne la 
cherchons pas.

En ma n».es et maintes cireonstan 
ces nous avons subi la colère du 
confrère. La dent qu’il semble 
avoir contre nous, il l’applique aussi 
à l’occasion contre la cause fran
çaise au Manitoba. Nous 
ions enlre autres faits ses 
peu respectueux pour 
l’adresse de M. 1 abbé 
Révérend Père Lacombe dont le 
seul tort était de vouloir augmenter 
Vintluence française en dirigeant 
vers nous les colons de la province 
de Québec M. Tardivel 
probablement pas été consulté. En- 
tin nous np sommes guère 

Pourtant nous n'avuns p 
t on d’entrer en lu lie avec le con
frère ; d’autres soins plus graves 
réclament tôus nus efforts. Nous 
dirons cependant, une fois pour 
toutes que la ligi e de conduite que 
nous avons suivie jusqu’à ce jour ne 
nous laisse aucun regret, et que 
nous la suivrons toujours, si ceux 
d-jnt nous suivon» les conseils et les 
avis veulent bi n nous aviser de le

Faittement cou 
voici que M- 
deQuébe

uve 
la Vérité

rappele- 
articlo 

le moins, à 
Jolys et du

-S,

épargnés 
as rinten-

ÎNoiis avouons humblement nos 
nombreuses faiblesses au point de 
vue du style, et tâchons de suppléer 
«à ces lacunes par notre bonne volon 
té et notre dévouement à la cause.

LE FROMABE CANADIEN
L’industrie laitière fait tant de 

progrès au Canada que nous pou
vons maintenant rivaliser, sous ce 
rapport, avec les Etats-Unis, comme 
on peut s’en convaincre par le chiffre 
des exportations.

Ainsi, l’an dernier, le Canada a 
exporte 85,173,267 livres de fromage 
tondis que les Etats-Unis, avec une 
population douze fois plus forte que 
la nôtre, n’en ont exporté que 88, 
008,458 livres.

Quant à la question du prix, c’est 
le Canada qui a l’avantage, 
exportai.on do fromage a rapporté 
18,028,000, tandis que celle des 
Etats-Unis n’a produit que $7,736,-

Notre

(Kiu
Notre exportation de fromage, 

quoiqu’en quantité moindre qu aux 
Etats-Unis,a produit deux cent mill i 
piastres de plus. La qualité du fro
mage canadien est supérieure à celle 
du fromage américain et notre fro
mage est plue recherché en Angl«. 
terre que lé fromage des Etats-Unis. 
Si nous avions l’annexion, notre 
fromage vaudrait moins, parce qu'il 
passerait pour du fromage améri-

A BALTIMORE
Le but de la convention catholi

que de Baltimore est digne des 
illustres prélats et hommes d’Etat 
qui y prennent part ; c’est, en pre
mier lieu, de prouver, non-seulement 
aux citoyens de toute croyance aux 
Etats-Unis, mais au monde enti r, 
que les catholiques des Etats ne le 
cèdent à personne dans leur amour 
pour l’Amérique et les Institutions 
américaines, en al égeance, loyauté 
et dévouement à la constitution et 
aux lois du pays. Ils n’entendent 
pas admettre par là que les catholi
ques du pays aient fait quoique ce 
soit qui ait besoin d’ôtre défendu; 
au contraire, chaque page de l’his
toire de l’Amérique tém ligne, Je 
leur patriotisme et de leur soin 
jaloux pour la sauvegarde du sys
tème qui a fait de chaque habitant 
un citoyen libre et souverain Mais 
ils mettront en lumière ce fait que 
personne plus qu'eux n’apprécie les 
InnombraDles avantages que le 
système républicain seul peu 
ner et dont jouissent à mêmi 
juif, infidèle, protestant et catholi-

Le congrès p 
nom des catholiques américa ns, de 
s ni dévouement inaltérable au Saint 
Père, le chef infaillible de l’Eglise, 
le témoin vivont de l’unité catholi
que, et expiini ru publiqueme ri sa 
deauprobation de iu conduite suivie 
p r le gouvernement italien à l'égard 
du Saint S ège, demandant que les 
biens de l’Eglise soient respectés et 
qu’on lui restitue le territoire si in
justement enlevé.

oteslera aussi, au

U4l»klh«rl«
Un homme «le police ayant vu la sortie 

d’un cercueil d'une maison de la rue Cum
berland sans l’appareil qui accompagne ha. 
bitnellement cette cérémonie flaira quelque 
ehoeeet fit rapport. On découvrit que oe 
cercueil renfermait une enfant de 7 ans dont 
»e père eet M. J. E. Leveillé, et morte de 
diphthérie. Le Dr Robillard a découvert 
deux autre» enfants malades. Ils ont été 
conduite à l’hôpital samedi.

Vexraleatlew
Lee plainte» sur le dernier r41e d’évalua

tion pleurent toujours. Plusieurs citoyen* 
d.»poids disent que IVvaluation ne devrait 
pae être laissée à un seul homme, maie à un 
comité eoupoeé d'un ar ': vecte, d’un con» 
truc leur et inspecteur d'essuràtioe.

Il o’y a pne de doute qa'«l y a plusieurs
•BélittfttwM à Apporta ttiiyta-At «etoel
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~NI>KMANuF Un lion 
tour le coram Pot <1*? 

ronai Hit. Avai.tuM'H particuliers 
oommencwdnt maiut u nu. Ai il 
dfui. N" tarde/, p i*. l.oml -ie voun 

r. BHOWW BROS., .-n 
-t- r. N. Y.

0N uge.'t voy 
ville. K

h™'.",'1

lu prouder jiu 
serymun, Ruche

8 81

MALLB4 Kenue' ure
I

Arriva* rt d*pirt dm malle*.

AN DKMANDK Vue bonne 
U parlant le fronçai* 
dane une Imiuiiv famille 
a pas «l’enfante.

S’adreeaar

l'îoi
de l’einj . .

au No ‘2*1 rue AUrort.

ti « »rle -Vu très fntôr.m 
«ml iMtni|-hl-»t il1 leim d" I I.’ u< i-.,l it< 

tu lé : Traité sur .'u Surdité, limits dans la 
Télé XJdinmniit vous guérir vnua-méi 
et v.hos voua. Port Iran

irillie

tide. Adr.iHscs 
MontréalOr Nlctiolaon, 3(1, Ht. .1

If KNOW R DKMANOI 
• ullairee dune le ( 
notre réputation et notre responsabilité 
sont liien établie*. Noue payons un salaire 
et les déjicneee des le début 
satisfaisant. I^g Imsoiti d’exj 
laide. K< rivez pi un i
qui «ont très libérait 
en engagei

l'iillllliw des hoi 
que Standard, Colla.

CHASE BROTHERS COMPANY 
i’f.n\f.HisTt

Colbohnk - • - - Ontario

raiiiant dea 
la depuie, 30 ans,

(OUI est.

es’,' avant d entrer 
nt ave,' d'autre» maisons.
km. Agencée 

le Ihmn
mines d'alTaires 

. ionic. Ont.

' Wirai

N DEMANDE Uiiehonncte 
14 A IR une puni une famille 

Certificats eemut 
l (S'adresser au journal

fille de0
1 demandés 
“Ko ( 'an ad

Bureau de Poste d’Ottawa.

Ir* lettre* destinée* il l’en registre me t 
vent être ailwes A la poste* 15 minutes avan 
clôture dea malles pr/eé lente*.

Hei rve du Bures', de 8 a. in. AS*, m 
Mandai* eor le poste et la poste et a Ban 

d'gpergno# de 9 a. ni. A i p. ni.
- I • OUIN, J'altrede PorteBureau de Poste d'Ottawa, \

Novembre 18*6. {

l r CORRESPONDANCEneïffl Le p*mt Mitre Ottawa et Hall

Monsieur le Directeur.
On discute grandement de ce 8enipe-ci la 

question d’unir les deux citée riveraines par 
an pont. D s’agit maintenant de savoir su* 
quel endroit de l'Ottawa il faudrait le jeter 
pour que les deux villes en retirent le plus de 
bénéfices possible. L'échevin Durocher de 
la Capitale, pense que dans l’intérêt d'Otta
wa et de Hull, le pont devrait être construi1 
au pied de la rue Sussex, entre le quai du 
bateau Empress et les chantiers de navire* 
de M. Waters. D’autres disent que le meil- 

bout de la

neïffl
& GIE.

RUE RIDEAU leur site pour un pont serait au 
rue Kent, dans la Haute-Ville, pour 
aboutir diagonalement avec un point.dans 1* 
cour à bois Eddy. L’exécution de ce der
nier projet eel presque impossible, sinon 
irréalisable. Il faut d’abord considérer la 
différence de niveau entre les deux pointa 
d’atterrage, puis ensuite, la trop grande 
proximité du pont des Chaudières et aussi 
le peu de commerce qui se fait là où le pont 
doit aboutir dans l’une ou dans l’autre ville» 
sans compter que la circulation serait inter
rompue à tout bout de champ par le barrage 
de la rue Albert dans Hull, par les petits 
chore à bois qui souvent stationnent sur les 
traverses pendant plusieurs minutes et aussi 
par un service de bateaux à vapeur qui cir- 
culent entre ces cours à bois et le canal Ri-

I

VENTE 
VENTE 
VENTE
VENEE AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT 
AU PRIX COUTANT 
AU PRIX COUTANT

i
W POUR QUELQUES 

POUR QUELQUES 
POUR QUELQUES 
POUR QUELQUES SEMAINES

SEMAINES
SEMAINES
SEMAINES

I
deau, et qui font des 30 à 40 voyages par 
jour entre ces lieux. Nécessairement, dans 
le dernier cas, le pont proposé serait tou
jours ouvert au trafic de la rivière et les au
tres n’auraient qu’à attendre et à regarder 
passer les Steamboats à leurs pieds. Après 
t >ut, il ne faut pas considérer que la situa
tion actuelledescités sœurs :il faut se persua
der que Hull n’est pas destinée à devenir 
très prospère dans sa partie sud ; au con
traire, Hull prendra de Vextention dans ses 
quartiers quatre et cinq, c’est-à-dire en se 
dirigeant vers b* Gatineau 
ans résidera la force commerciale de la vil
le ; là est l'avenir de Hull.

Les sites qui, il y a quelques années of
fraient tant d’intérêt aux manufacturiers, 
aux industriels, ne valent plus aujourd’hui 
la peine qu’on s’en occupe ; on les vend, ont 
les donne quasi pour aller en choisir d’au- 
res dans le bas de la rivière. Quanp les 
usines à pulpe de M. Eddy seront en 
vement, quand d’autres manufactures seront 
bâties sur l’ancien emplacement du moulin 
des M. M. Gilmours, quand il y aura un 
pont sur la Gatineau entre Hull st le village 
de ce nom et que la cour, la prison et l’hôtel 
de ville feront l’ornement du carré du mar" 
ché dans le quartier quatre, il faut bien 
avouer que
nombre,que la population triplera en peu de 
temps et que les magasins de toute espèce 
feront la richesse de cette partie de la cité.

en de mente de la Basse-Ville d Ottawa, 
dans quelques temps, le chemin de fer Vau- 
dreuil et Prescott qui, sans doute, aura sa 
station centrale près de la gare act «elle du 
Pacifique, amènera dans cette localité une 
bonne part du commerce de la ville trans
pontine.

Donc, à notre avis et à celui de plusieurs 
citoyens marquants de Hull, l’opinion de 
M.Durocher mérite d’être appuyée fortement 
par tous les contribuables, car, il est certain 
que les deux villes trouveraient dans l’ac 
compliseemeut de ce projet des bénéfices 
immédiats, sans compter les belles perspec
tives d’un avenir prochain.

Merci M. le Directeur de votre bienveil
lance : j'espère que les lecteurs de votre in- 
ttressant “ Journal pèseront ces quelques 
réflexions avec tout le jugement que deman
de la construction d’un pont entre Otaawa 
et Hull.

1 V

PMI«

i PM Là avant dix

V
i

I
RUE RIDEAU

II
les constructions doubleront eu

La demande pour notre thé 
de 30 cts a été ei grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d'habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, ne sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbsjpour
81.

N STROUD & FRERESr IM re* Rldenn et 173 rnefSpartis

r
'i Si Vous Voulez Bien à vous

R. L. Hull.Hull, 9 Novembre 1889.

CHRONIQUE DU JOUR, Acheter un béa i Chapeau bien 
v fini, bien nouveau’fet |à bon 

marché allez chez 1CI|ET|AILLEURS
*

: WOODCOCK Venez examiner le stock choisi de mar
chandises Sèches à l’impérial Warehouse.

—Séance du comité du Feu et de l’Eclai
rage ce soir.

—Séance du Bureau des Ecoles Séparées 
demain soir.

Venez examiner le'stock choisi de Mar. 
chandisee Sèches à l'impérial Warehouse.

—Notre Bureau du Commerce a décidé de 
secouer sa léthargie et de tenir un séance 
bientôt. Le jour n’est par encore $$é.

Venez examiner le stock choisi de Mar
chandises Sèches à 1'Imperial Warehouse.

«

< Si vous voulez voir le plus
* large stock de Rubans très à
* bon marché visible à Ottawa 
‘ allez à ce

CELEBRE MAGASIN
Si vous voulez un Ulster ou 

gant, “stylish” et 
é allez au numéro

TROIS CENT 1 HJ

un Gilet éle 
à bon march

—C’est ee soir que l’on étudiera, en aesem. 
blée publique, la possibilité d’avoir un car
naval d hiver.

—Les résidente des rues Elgin et Bank, à 
l’extrémité ouest, ee plaignent des odeurs 
fétides qui partent des dépôts de déchets «t 
d’ordures.

—Le comité dee Règlements siégera cha
que soir de cette eemaine afin d'être prêt à 
présenter unfrapport très complet lundi pro-

—Lee Baptistes d’Ottawa sont privés de 
leur révérend, le Dr. Mitchell, qui a envoyé 
sa démission sans raisons plausibles et n'a 
pas été revu depuis.

Venez examiner le stock choisi de Mar
chandises Sèches à l’impérial Warehouse.

Si vous voulez fuire une 
transection avantageuse en 

t. Eealette, de grâce allez à la

RUE WELLINGTON
Si vous voulez une valeur 

d’une piastre en marchandises 
pour cinquante cents allez au 
célèbre magasin de modes, d un 
seul prix.

—La Cour Suprême va recevoir de nota
bles travaux d’embellissement et d’agran-818 Rue Wellington 318 disse ment. La bâtisse future 
fois grands oomme celles d’aujourd'hui.

—Une lettre pastorale a été lue, hier, à la 
Basilique, par le Rvd M. Campeau.

iM«* «a Comité

PATENTS
Wat* A COa* «M MfUf inaiDa.M.

mblée du comité de régie 
de la société Saint Jean Baptiste, hier a 2 
heures p. m. à la salle Saint Joseph.

La motion pour l’abolition de la Clause 
établissant les sections a été unanimemi nt 

mblée gé-

II ya en une

adoptée et sers soumise à une 
nérale de la société qui aura lieu dimçqcfoe
yroebàto, 41#

IOTERIE DE CHANTS RELIGIEUX 
L La loterie do clmut» Religieux inédits 
qui devait avoir lieu le 23 octobre à Vlnsti- 
tci*C . ’ dieu d'Ottawa, u été routin’ à 
dredi, le 22 no.aiibrr cou ".tnt. Une 
cet déposée dans nos bureaux, à cet of 

Cinq billots pour $1.00

u"'“

ON A BESOIN De vingt cinq fumm 
U HHst. jwitr travailler à la pièce. Bot 
greet emploi à l'année. S'adresse! 
rue Cumberland.

N DEMANDE 
porter ie ( ami.tu \ 

dreesbr au But

N."

Un jfiutm garçon pour 
i Itoch et -rvi lu. S'a-0

A VIS AUX M BUES—Le “Sirop O aimant 
r\ de Mme Wlc-dow ’ devrait toujours 
éve employé quant les enfante font leurs 
dente, il soulage ienur ’-ateiuent le* eeuf- 

ds'cee pauvres vi t ». produisant us 
sommeil naturel, paisible, eu taisant (Repa
raître la do ileur, et 1er suites chérubins 
s'éveil entauan " bi illnn » et frais qu'un 
bouton de rose." Os sirop est trè-i-agroab'u 
su goût II apaise l'u tfaiu, a-uoll.t ses cen
dres enlève to .te douleur, fut disparaître 
les souffrances iutoatinalc* eu réglant la di
gestion, et est le meilleur remède ooiinnu 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition ou d'autr. s •au* •*. Vingt-cinq 
«ente la bjuletll*. Aves confiance et de
mandes te “ Sirop cannant de Mme Wins
low " et ue prone* aucune autre préi’ara-

â vit le* PvrtAnat* * eat de» deee» 
AlMSét * rtfUevr d» H A. A. Adam 

* »*Mrr**i l'Mi-Hirr * A. K. tinter, 
aveee*. es* ■*•>• a.

A VENDRE - Un ltonengiu de seconde main 
H de 3 cheveaux va)>eur et une chaudière 
de 8 she vaux. S'adrewser au bureau du 6V
Mda

A VENDRE Un piauo neuf 
fl manufacture Heinlxman. Conditio 
lee, e'adreeeer au bureau du Canada.

tant de la

LK 0HS1H DU FER DU NOMIHIH-
Les prisonniers Catellier et Haye* son» 

partis ce matin pour le pénitencier.

Les affaires en mica sont toujours très ac
tives. M. Daniel O'Coonar, de MatUwa 
est en négociations avec un riche Québec- 
quels, M. XV. Ross, qui désire acheter sa 
célèbre mine de mica.

$30,000,00GÜK
------- -EN----------

Il sera tait

BOTTES ETSOULIERS MAINTENANT VENDUS 
_A_ XjTEUSTO A ~nt

Le gouvernement de Québec consent à 
avancer $25,005 à la compagnie. Le Pacifi- 
va donner une garantie, $4,000 par mille 
de la voU ferrée, à condition 
après le parachèvement dee travaux il puisse 
prendre la nouvelle ligne en payant $6,000 
par mille, En attendant, au fur et à mesure 
qu'une section sera prête pour le trafic, le 
Pacifique fournira un reniant et donnera 
actionnaires quarante pourcent sur les pro 
fits.

que cmq ans
- Il» antre legs

Feue Madame Davis a aussi laissé, par 
testament, $50 à l’Asile Bethléem.

Halall ! fcalall !
Il ee fait plus de chasse cet automne que 

jamais. Il ne ee paste pae de jour sans 
quelque expédition assez considérable 
tout pour chasser le chevreuil Pour de
main, 1e I>r. Coleman en a une très forte 
d’organiser pour ee rendre à Gloucester.

La police recherche des filous qui ont pé
nétré dans un magasin de Pembroke et ont 
volé une assez forte quantité de fourrures, 
casques gants etc.

On les croit dans Ottawa.

Oéa#reett«
Les évangélistes Crosslsy et Hunter ont dis- 
tribuéaux pauvres,protêt tan tset catholiques, 
les $450,00 qui leur avaient été donnée» en

AU No. 61 RUE RIDEAU
La vente commencera tous les soirs à 7,30 hrs.

A. B. MACDONALD, Encahteur.
P.S.—Durant le jour les marchandises sont vendus à des prix rAluits.

Aujourd’hui, il y aura une assemblée des 
directeurs de la nouvelle compagnie afin de 
faire les premiers arrangements pour 
m cuver les travaux sur la section entre St. 
Jérôme et S te Agathe.

Les directeurs croient que la construction 
de la voie coûtera en moyenne quinze mille 
piastres par mille.

V™,:-

of Toronto.«•■r «e pelle*

(Présidence du juge O’Gare)
S. L. Hollingsworth, le commis de malle, 

plaide coupable du vol d'une Mettre conte 
nant $3,00 et adressée à 
lexandria.

LApersonne d'A
Prédiction

M. John Dawlhray, qui a une certaine 
réputation comme prophète en température, 
annonçait que le beau temps touchait à sa 
fin et que du 10 au 15 il fallait as résigner à 
tout : vent, pluie, froids, neige.

Sa prédiction est en train de se réaliser.

Il est condamné à cinq 
à Kingston.

de penitsncier
r------- ifn

taon ren rnicn us
®REN,
PKmitTUA»

Son père était à la Cour et après la sen 
tence rendue, il s’est passé une scène dt 
durante SÜL’assistance était très émue

&T0È!3<nâSEa®ie»Jos et Ed. Côté, assaut sur Catherine 
Krantz,|abeoute.

P. Shayer, pour vol de montre et de chaî
nes, appartenant à W. Martin, plaide 
coupable, il est renvoyé à une

Margaret O’Reilly, volant une chaise à 
M. Beullac, procès remis.

A. Seguin, causant du désordre au 
ché By $5 et $2.

Elizabeth Boyle promet d’être tempérants 
et est remise en liberté.

VIZ&REHOUSE 8. O

Torqisto»
Une fausse alarme a été donnés hier soir, 

de la boite 162, coin des rues Stewart et 
Coboug. C’est la première fois que cette 
boite servait et c’est un mauvais commen. 
cernent. On dit que la police connaît les 
mauvais plaisanta qui l'on ainsi étrennée et 
qu’il pourrait bien leur en cuire.

Entre Italiens
Hier soir, la police à dû ee rendre rue Ht 

André pour ramener la paix dans une famil
le d’Itatiene. Sur la plainte de l’épouse, il 
a amené l’époux à la station, mais sur des 
explicatiene satisfaisantes, on l’à relâché. Il 
se nomme Portingell.

0.1semaine.

‘6

ETABLIES AU

No 21 Rue York, près de lame Sussex

----- PA K LE------
IMPORTATEUR

NOUVELLES LOCALES CAP. WILLIAM McCAFFREY
f N'oubliez pas le Graml

Melle Rose Braniff LÆ
1 mante cantatrice, mardi 
Vie ta Novembre.

(Autrefois hôtelier, rue Queen)IIoll Inpwartb
Cet employé infidèle n’a que 21 ans et son 

père demeure à Presscott où il est employé 
de douanes. C’était un joueur de ear tes e" 
il volait la poste pour se refaire de ses per 
tes au tripot.

[ragVENTE PAR ENCAN
age complet, divers effet*, etc., etc. 

Demain, Mardi, le 12 Nov. 1889 à 10 hrs. 
A. M, à la résidence de feu James Smith, 
196 rue de l’Eglise.

J’attire l'attention des hommes d'affaires 

et autres sur le fait qite j'ai ouvert une 
ligne d’affaires à Compiiasion à l'endroit ci- 
dessus désigné.

Une prompte attention sera accordée 
toutes affaires à moi,confiées.

Men

Musique rellgrtenae
Le chœur de l'église St Joseph est refor

mé. Il renferme cinquante voix, la plupart 
exereéee. Il a fait see debuts à la Toussaints. 
Un quatuor permanent va être constitué-

Le Coll**# Victorieux

Vive les collégiens ! Ue ont remporté sa 
medi une victoire decisive sur les Queens de 
Kingston. La partie mal commencée a fini 
glorieusement; Le champiônuât reste au 
Ce liège. Le retour à Ottawa a été triom
phal. Des centaines de citoyens et les élè
ves du collège, musique en tête, ont reçu le„ 
joueurs à la gare. Nos félicitations.

A. B. MACDONALD, Kncantenr, 
Bureau 47 rue Rideau. t moi < aincPj 

Anglaise 
tSccseaiscfc

Melle Hate Strong} j£f

Produits de toutes Especes, Fruits,
:etc., eto.

Aeeeeletle» Alnmul Se l’I ulveraite C*. 
Iboll^aed'Ottfw*

Une Assemblée générale de cette Asso
ciation aura lieu à l’Université dimanche 
prochain le 10 courant à 8 p. m. hrs.précises 
pour affaires importante*. Tous le* mein 
ores sont respectueusement priés d'y as

Coin (leH V.fB-------Capt. W. IVjcCAFFREY.

NOVVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.00 par jour

T '
Alfred E, Lu f!10

Ain*
Secretaires 

Correspondants

OnatuorUUatudf 'VDan.(«ïï,sa,:,v.,.„,t_. „

Gow.Charlatan et Voleur
Un individu court les campagnes et ee 

donnant pour habile medeciu extorque l’ar* 
gent des gens en leur donnant des herbage» 
et des pillules sure de gu 
A Templeton il a reçu d' 
pour guérir la consomption. Ses remède e 
examinés par un pharmacien ont révélé la 
fraude.^C'était de vulgaires bonbons. L’a
dresse d'Ottawa qu’il a donnée est fausse.

On est sur ses traces.

OTTAWAOttawa 7 Nov. 1889.

érir de tous maux, 
'assez forte e eommea Halle de Billard, Sdlon de Barbier et Iles 

Uurani

SOCIETE SI. ANTOINE DE PADOUE Salle à Dîner Spacieuse.
Peintures préparées, 

Peinture, 
Tapisseries, 

Vitres,
Mastic, 

Pince u x 
Huile, 

Etc.

Par suite du décès de 
James Smith, la contri 
piastre est due et devra être payée le ou 
avant le 4 décembreprochain, dernier jour de 
séance régulière avaut qu’un mois soit révolu 

la demande des bénéfices.
Par ordre 

F. X. R 
Sec-

feu notre confrère 
bution No 16 une

30 jp le- chambres à co .cher.

Une entrée jrriucipa'p et deux r-n:—Le recital sur l’orgue Dumat par le Dr 
Davies, hier soir, à l’église du Sacré-Cœur a 
eu un succès complet. L’assistance était 
nombreuse et renfermait la crème de aoe 
amateurs. L’instrument est bon, ingénieux 
très harmonieux même et peu encombrant. 
Le Dr Davies l’a fait valoir sous tous lee rap-

depuie
Eclairé par la lumiè e électrique meanSaucier

retaire Correspondant. 'Ottawa 9 Fovembre 1889

$1.00 PAR JOUR IBiere et Porter
NOUVEAU ST LAWRENCE HALL

Coin des rut-s Itldeaii el Nichulk

L. LABERGE - - -wie-riét ire

D’OKEEFE
Embouteillée parLes accidents de chasse sont teujoure à ' 

l’ordre du jour.
Arthur Cousineau, de Pembrooke, a reçu 

dans le bras droit la charge d’un fusil par
ti accidentellement lors d’un passage de clô-

E. J. FAULKNER
13H BCR DALHOITNIE.

SEUL AGENT—Pour Ottawa et Hull.
, 3 m

A"RTICXuHIS

de Peintre en General(0MF.4b.MK ll'ASMRt.UÜ
L’HOTEL ■ CUSHINGL’amputation sera nécessaire.

Le chemin de far Vandreell ei Ottawa
Le gérant général de ce chemin de fer 

croit que le premier train atteindra Ottawa 
en novembre 1890. Le terrassement est com. 
pieté sur 30 milles et les 1 
sur 20. Cette ligne entre Montréal et Otta
wa sera plus courte que le Pacifique de 14 
et que l’Atlantique de 10 milles. Le gérant 
favorise le projet d’un pont à Rockcliffe.

U a filé les papiers nécessaires pour obte" 
tenir l’autorisation de traverser la Ugne du 
Pacifique à Vaudreuil. Le cabinet s'en oc

cupera mardi.

— DU CANADA —

Four Am ragrs de Kettleèi CITIZENS ”
Des loth a ha tir dans les non- 

veau ut progressif village de Clarks 
Phincu'al : Edifice de la Compa- tou, à l'extrémité—nord du pool île 

fsurance “ ütTiZi NS, l«l ja Patrice, continuronl à éhe
81. Jacques, Montréal. I vendus à 1ÎA» Pn

DITJONS FAC!
r, Dr si Uni H ET A (i Vol h CENT

f J Près de 50 liaisons Ont été cons»
! K:a j tra tes d.i'irt J--g dernière dix ni i*. 

ve . '-er. Xap Moreau, marchand de jen- 
i droit indiquer.'*des lets à vendre, les 

G. K Hait, g rom géné-r . |»iix. les conditions. S’adresser à

K O Si OEE EN lHttl

gnie d’A
sont posées M. Arthur Cushing. 

bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque le 
il dirigea l’ancienne maison 
“ Cashing ” par la rue Nicho
las, vient d’ouvrir sur la m<; 
Sussex, an salon de première 
classe,où il tiendra .oujours des

i IX ET AVEC UES CO N
s >ie Paiement, InteDIRECTEURS : 

Hon. J. J. G Abbott, bénit
Andrew Allan, Ki r., Vive- l‘r * ti

ll -r l’r v<

3
î ; Robert Atidm. ....

Alp Desjanlitis, 1
H. Montog 1

William Smith, s c-trés

i.n
u AllanE ( ra 

Eut
Btmeoss de r terne-
CLA88B — Tonioure en 
mains des CHlAKtS de 
première marqu

CBSHlie & CO.

ï I

*
L'a traire Brown

Ce matin, l’avocat de MM. McDougall et 
Johnston, deux des cautions de M. W. E. 
Brown a demandé à la cour d’annuler toute 
peine pouvait' découler de la non-comparu
tion de ce dernier en juin. Après quelques 
pourparlers,on a décidé de retirer cette pro
position pour la représenter en janvier 1890.

§ CAPITAL SOUC IT 
Dépôt au gonvem -ment fé énl 122. • 10 

EDWARDS KING

$1 Ori9,POO i M. CLARK
Criehtoii Lobges 3 <i, W. BEGUIN.

Boue ag nt.
27 RUE SPARKS, OTTAWA

Eu arrière de Rideau lia il.y
.

ÂCHETE7
Le Home Comfort

HBKSSSS MACHINE A LAVER-non» U verni roi i S. r-, h't.
V‘é'.tY'.Zm Noue avoiiM acheté le droit d - patente, d-; 

envoyez n-.,.s à 1.. r - - ! la fameuse ma ;hiiiu à laver, de Joseph
u,w de^bônne'IrM.*püTr'nlîî Cadran. Nous sommes mainte;.ant prêts
Iw^tn ' ""n u' ‘v ,j"t * Vf '-'*!• C«* OM- hint * à dei COU llt'OBS (!•

m. si tout r-.- w.v psi m-vi's très ta L’es. Achetez le Tordeui 
r._..'X‘\Z'!rl Standard c rat n m -illeur. No- s sollicite: • 

respect u em-.-ut .n e vi*ite à dot-: manu- 
or. - - •* lactur • t i no- salles de vente No%î85 et 

87 sir a rue Y rk, Ottawa.

LA PEINTURE AGENTS

!!iL’hon M. I^abruyère du Courrier de St. 
Hyacinthe est au Russell.

M. Bédard, du Courtier dn Canada est en
ville. 9-----------ET DEH---------

Le* anciens élèves réunis au collège, hier, 
ont élu M. W. H, Davis, président des 
Alnmni en remplacement de fen le Juge 
Olivier et M. G. Colline, vice-président

PEINTURES A BAIN
r.2vEi

Déni tonte» le» couleur» à la 
mode. T. R. SHE A et fils

len. $pt.

: fânnsaisSsHBS
r-- I Uconta Iisii-U». t n-w-paper* »-i<lestimates 
< ' o:': n- ocetofudvvt-1 -Ing Thes Wwrtieel-wlio

»vn,<!re want» to sixind -tnt; lollxr, flimi In itthe In- 
formation ce rci irt-s, While fornlti who will 
Invest one h*tn«‘ -xl thousand doit «rs in ad- 

?» vertlsing. a eh !.. Indicated wctub »Bl 
terow. t_-v.;i'.-. c n. i .«Ur* ' .met lit h iv tj equlrement, or em betas r 
A. C. Roebuck &. Co., o do to by tlijMt.'aa ,eseneüy tsrriaa&sd %«? -laide si Isst Toronto. Ceneda Kmu respondent*. ?4» editions have been Isrued.

‘ te,le“DO"' h.-nt, post-pr. <l. to any address for 10c wit*.
1 NEWRPM>FRLAD^R'mreO

V
Le débet de *s»nU

Comme nous l’avons annoncé, on a dé
battu devant la Société Légale et Littéraire 

l'anglais doit uni

Lee prix du détail «ont de 
10 pour cent meilleur marché 
que par ton tail leur» au Canada.

Stock complet et varie.
la proposition suivante : 
tire langue officielle dans 
pour et le contre ont été chaleureusement 
avojawtés. Finalement le président s’est 
déclaré pour la prapoeition.

An commencement de la séant* le prési
dent 1|. Greene, a parlé en termes tcèq fraon 
de fçu la Ji’grs pjlvjff.

Le

■7.1WM. HOWLm
8M va I

IEÜX
gent pour la 
et les Déjà

arks, OtUwn

J EN
LTRIGK

’EINTHE
KUB,
NCHISSEwR. k

et i rimpy

leWelUncto 
les corsets L .s 
■res ge très. 
ié sur com ii mi»

VtO A u, u jours 
L* O en mains 
articles de mode 
jUington, Otiaw»

FUQAm
HTA IBB 
é pour le ujsa» 
hauffage.
t OTTAWA

A BT
ingénieur civil, 

pharmacie Mao- 
ITüN, Ottawa.

16uir,r

, OTIA»..

OHOIM
c..
■ CHAMBE3S 
jreNp.; —
^aty,0ttiT*l

JNOJI don .() 1s 
REMBDI AO- 
important.- oqj 

Tout lem ide
e maladie as»
e racine ou 
«fcemm e*

ilOlKLLFS

WARD. 
1 aux

liMBERS Oliiv

OUTHIER,

lue Sussex
1, Ottawa, Ont.) 
(vantage spécial à

m. j. nouTKte*

N, LL.B.,
A. Olivier)
Neialre, Etc.

u—

OTTAWA, O-xT.
V:

[acCBAK SN
‘s Mouxâree, J ta,
’ OUJEBl^O
«w. Ottawa, Ont.

REMON
I. NOTAIBBS. Jro

Ottawa, 01.
L ‘ÜS8KU,

K. P.ij

& ttiaueaet,
ITS
«enta Perle ion»
». ete, ete.

ffln, ott.
10SS8LL)

•U C.A.B.a ime.

UN, L.L. J 

llgiu, Ottawa

HER

heur. Etc.

ibère. OMss s, O

”sfflsxs;aw
<sva.iY
netiK. m

■here, Ottawa,

I 4 Üüftltï
IC TBURS 
me et le Parle.-Mfrn*

itcalfc. Ulltiw-, Oit
F. H Ch h i sum

coos
/K SPAJt KS.
Ru«sell.

i Snow?;
A T. Snow. 

u avec privilège de

30W£LL
BUTS, EtC.fi

SCPHÈMK BT LW

icedelloieiiiiiatl

K. C..PoweiL

VOITJEES DE PLACE
Dll l'RBMIBLB CLAhSK.

Communies ton téléphonique en toi empa 
ses, mt anlsil r'itrfr- Otraw*.;

1 12-87-$8 GUSTAVE RICARD

PETITE CAZETTE

p
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Louisv 
trentaine 
Savage v 
ci, à la n 
souri) ur 
un mode 
tration n 
blics, lor 
rir des yi 
lequel ia 
graphies 
repris d' 
Savage a 
surprise 
trait dan 
entré en 
autre 
avait 
(New-Jei 
ron, et e 
il a demi 
tions au 
police, 
ta traosîi 
cré taire
trais se 
rechercl 
dont il é 
aettree

tau

'

57 et 59 RUE SPARKS

FELTTILLBTOlSr

LES

ESCLAVES
DE.PARIS

EMILE GABOR 1 AU

DBUXlBMB^PARTia

LE SECRET DES CHAMPDUCE

Suits

Le récit était achevé depuis un 
bon moment, que Paul, Catenae et 
Hortubize se regardaient 
avec une stupeur qui n’était pas ex
empte d’effroi, chacun d’eux s’éffor. 
çant de résumer rapidement par la 
pensée lesjcirconstances qui l’avaitnl 
le plus frappé.
g,Tous se demandait n pour q’uelle8 
raisons B. Mascarot s’était arrê
té court au moment de conclure et 
de tirer les conséquences .

Catenae dont la position dans la 
société éfait si fausse, fut le premier 
qui parvint à st-couer l’atmosphère 
de vague appr(hvUbion qui régnait 
dans le bureau de l’agence de pla
cement.

— Eh 1 eh 1 fit-il avec un petit 
rire contraint, j’avais toujours dit 
que notre ami Buptistin était né 
pour les lettres .

Prend-il la plume, aussitô/ le 
placeur s’évanouit et 1 agrégé repa
raît.

encore

Il nous avait promis ^quelques. 
notes4 un mémoire i consulter, il
nous sert unjroman.

Le digne M- 
vait l’avocat d'un œil méfiant.

— Crois - tu vraiment que ce 
soit un roman ? înterrogéa-t-il.

— Pouria forme du moins...
Le docteur haussa les épau

Hortebiz? obser-

B. Mascarot pendant ce temps 
sétait levé et adossé à la chemi 
née.

Il rajustait ses lunettes de ce 
mouvement familier qui, de sa 
part, auoonçait t ujoursj 
explications décisives.

— Mieux que tout autre, co n 
ça-Vil d’un ton ironique Cale

nac devrait appjréCiRi: et ........ goù
ter ce qu’l- y adî réel dans ce rtcit, 
luiquitst Ih.mne d'affaires, l’a. 
vacat, le conseï 1er du noble duc de- 
Champdoce, c’esl à dire de ce Nor
bert dont je viens de vous dire la 
jeunesse.

— Oh I ........ je ne conteste pas
le froid 1 fil viv. ment Cate
nae*

quelques

— Que contestes-tu doncl 
— Sérieusement rien.
Je me suis permis de plaisanter 

la forme un peu
rai-jeî.........

Un peu romanesque, voilà tout 
Berait-ce un crime,

I Non, répondit froidement le 
placeur da is ta po»wiou ce n’est 
qu’une »• ttise.

Toutts les fois que Catenae s’atti 
rail quelque coup de boutoire du 
maître, le h >n docteur était aux an
ges.

— Empoche avocat, dit,d.
Mais JJ. Masoa: ot n'éiatt pas 

d’humeur à plaisanter,
„ Catenae, reprtvil d’un ton qui 

n’éUil lien œoim qu’amical, avau 
fed'i qualga- l ctiufluencsa imgar- 
tautei de ioil noble client, 

il ,’eal bien gwd» 6e oou» !«.

“casi’iôa’eolr.iea.l'eprtiM q i’li

v ont mou i di-
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ri
Boston, 

lin ( Mass; 
d’un émoi 
dien Frai 
âgé de 4 
devant le 
sur la per 
s’est couj 
dience. 1 
déposition 
en matiè: 
« C’est là i 
la juridict 

** Ni de 
écrié Lab< 
a tiré son 
d’un seul 
jugulaire, 
présentes 

Labadie 
son sang 
quelques 
qui assis'; 
témoins d 
l’une d’ell

New Y 
s’est fondi 
Newark ( 
tions étr« 
Clubs de 
versemen 
jusqu’à d 
de8 34.6( 
ses clienif 
cas de dé< 
qu’elle se 
de leur e 
vient àm 
sesversen 
aux bérit 
tionnelle 
par le dé 

On dit 
un très g 
mois et q 
mes cous 
é;range il 
tention c 
d’arrêt o 
organisai 
sous l'acc 
est poasib 
lés mand; 
de ces en 
de bonne 
ce que 
à crédit,
ou
importe c 
ties ils oi 
gemenls, 
.’avance.
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0r*rt*E,

et

«avait .nous courions à notre péri6 
et il nous regardait y courir, cet es
timable ami tout ré;oui de l’espoir 
d’être débarassé de nous.

L’avocat voulut protester, mais le 
placeur d’un geste l’arrêta .

Apre, une po e calculée, l’hono. 
râble plac ni cnnlinua:

— Un os - flit à un anatomiste 
pour recoriHtr me le squelette d'un 
animal.

Je serais, mni, un piètre observa 
leur si, déduisant.du connu à,l’incon. 
nu js n’étais pas capable de réiablir 
l'h:Stoire exacte de gens que j’éludie 
et que j observe depuis tant d’an

Croy- z pourtant que je n’ai pas eu. 
à faire de grands frais d’trnaginati-

Mon mantisc it n’est pas 
qu’il faut s’en [ rendre de 'a f rme 
un peu roman, sque, mais bien à 
N'me la combsse de Mussidan à 
Mme Diane........

— A Mme de Mussiëan.
— Mais oui, ami Catenae et aussi 

à Noibjrt........
Je suis sùr que les phrases q li 

étaient d’euxt’ont frappé 
Car je les ai copiées, c'est avec 

leurs propres expressions que je tra
duisais leurs teiitiments ........ Cela
t’étonne

— 11 me se nb'ait 
— Quoi ? 

la coi iespondaucti soustraite à la 
comtesse de Muusilan .

C’est une femme soigneuse.
Elle avait conssrvé nun-senle. 

ment les lettres de Norbert, mais 
encore les siennes propres q-ie Nor
bert, lui avait rendues........

— Et nous les avon I

tu as d -ne oublié

Tou U’S.
Nous avons sai«i du m'ime 

coup les d :mandes et les répon-

Tout un roman d’amaur par lit- 
tn s et un fameux roman.

Ce qu’on vous a lu n’en était qu’un 
résumé affaibli .

L’excellent llortebize eut un g^ste 
d’admtration .

— Maintenant, s’évria.t.il je corn 
prends les terreurs de Mme de Mus- 
sidan.

Et moi, Bab’.istin qui l’accusais 
d’imprudence?........

Oui, tu as raiso ', avi c de telles ar
mes entre les maii s, nous pouvons 
tout oser

Mme de Mus idan donnera la 
main de sa fille Sabine à qui nous 
voudrons.

Mais 1$. Mascarot u’avait pas le 
temps de ti’airôter à ce petit triom-

— Ce n est pas tout, reprit-il.
J'avais, pour m'expliquer les 

passages obs- ors, l’ins'igaleur de 
toute celte intrigue, Dauman...

— Le l’iésid' il vitl...
— Parfaitcm- ni.
Et c‘-ist un h-mime à nous, et tu 

le connais 1...
Dame !... il nVst plus de la pre

mière jeunesse, il est un peu cassé, 
l i jambe trame, la vue baisse, mais 
la cervelle est intacte.

Catenae était devenu fort séri

— Tu m’en diras tant ! murmura- 
t-il. tout abasourdi, tu m’en diras

— Je le di-ai encore que toute la 
partie du duel et de ta rao t de ce 
brave et dig e Georges de t roise- 
uoisaôié ècr te pre.-que sous la 
dictée deCaio;i ,e hunel...

Verit-bl nient cette miiheu euse 
se proposait, en q .iltailt Pans, de 
rejoindre sell paient en Auiéri-

Elle n'alta pas plus loin que le 
Hàvre.

Les grâces et l< adoux propos d’un 
galeut mai lut do il e te avait fait 
counaissaiic - eu v -Hure changèrent 
brusqueme.it toutes ses resoluti-

Tant que dura l’argent qui avait 
été donné pai Jean, le matelot fut 
le plus aimable dis hommes...

Seulement, avec le dernier billtt 
de mi.le fra o , u d sparut.

Desespe ée, réduite à la plus 
ignominieuse des misères, Cat o me 
revint a Pans .

EUe momait de faim...
Elle s’adr.ssa au duc de Champdo

11 ne sentait pris, il la secourut, et 
à quatre ou cinq reprises il essaya 
de lui assurer un* petite position...

L’incoùduite de Caroline reiid.i 
vaines toutes les tentatives.

A ta fin, le duc sait résigné à se 
laisser ranç muer au jour le jo.,r 
acceptant peut-être cette houle 
comm une expiation........

Q ,and à Caroline, son existence 
est inimaginable...

Parfois, prise d* remords, elle 
cherche une place et travaille huit 
jours........

Mats bien ô\ ses habitudes vaga
bond s reprennent le dessus, et elle 
court dr-mander de l’argent à l’hô.el 
de Ch-impdoce .

Et cependant elle a toujours 
Üdè.emem tenu sou serment, et 
sans sa lonesi: passion pour les 
p I ls verres, je doute que Tautaine 
eut j unas rêu si à lui arraçherjjuue 
parole........

B. Mascarot paraissait parler pour 
tiOi bien plus que pour ses estima
bles associés

On l’eût dit préoccupé surtout de 
combattre certaines ohj étions de 
son esprit.

— A coup bûr pouriuivait-il plus 
bas, Càrol.iie Schimel n’est pas une 
natufe' instinctivement mauvaise.

Le secret qu'elle a surpris lui a 
porte malheur.

C’est tout cet argent, qu’elle se 
procurait si facilement, qui Va per 
verli*-,

Talle que je la dev ne, si au réveil 
elle se souvient des cuiiûdeuc s qui 
lui ont ôte arrachées par l’ivresse, 
elle est fille à a 1er, à tous r.tiques, 
prévenir le duc de übaoapdoe *.

C-Ue éventualité, ainsi ,pré» mté -, 
ât honnir Catenae sur sa .chaise, et 
lui arracha un juron.

— Du io.lia d'àhliil... mais

LUNDI 10 NOVEMBRE 1889

Le digne placeur haussa dédai
gneusement les épaules.

— Te vo là encore, fit-il d’un ton 
dédaigneux, à cette fo*g ides^ fantô
mes !

— Il appdle cela des fantômji !..
— Certainem nt.
Serais-je tranquille comme je le 

suis/si j’entrevoyais l’ombre du 
péril ?

Voyons, franchement, que nous 
importe ce que peut dire Caroline ?

Qui accuk6ia-t-elle de lui 
escamoté son seen t ?

Un vieux c v.rc d’huibsu r nommé 
Tan laine.

Or. comment veux-tu que le d c, 
ton noble client, trouve te trait d’u
nion entre ce muérable b nhomine 
et 1 ho: o able maitre Catenae '!

— Ce serait diffi ite en tffet
— Di# impossible, i isista Honte-

LE

FOURRURES
CHAPEAUXi

DE PREMIÈRE CLASSE
ET

Grand assortiment de Fourru
res pour Dames, Messieurs et en
fants, à des prix extrêmement 
bas, Robes de voitures, Raquette^ 
Souliers mous cto., etc,

Une visite est sollicitée,

M. JOSEPH SENEGAL dé
sire annoncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de KOson écurie de louagenres pour 
ge et qu’il tient aussi des chevaux de 
première classe.

S
TABLE HOKAIKE

JOSEPH COTEPENSION DE CHEVAUX Les convois quittent 1s gare UNION 
comme suit : fl*

M. SENEGAL désire aussi an
noncer qu’il est prêt à recevoir en 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sené- 
cal lui-même.

114 BOB RIDEAU, OTTAWA
P S.—Nouveau Chapeaux d’AutomnSb

A. M-—*s Express du Pacifique 
pour Port Arthur, Winnipeg, 

Banff, Vancouver, Victoria et 
nts sur la côtj du Pac:

12.20
et au No

IA «SA A M ~-,e.
“■4wW que pour oni ral Qubbko, 
Bosto , et ous tes pointe de la Nouvelle- 
Angfalerre.

irees de l’Atlanti

ENTREPOT DE MEUBLESb z
Sans compter qu’à la moinire 

alai menons faisons disparage ir 
doux Tantaine plus preste neut qu’un 
diable de féerie dan# une irappe !...

Et on ne le rétro «veiait pas dans 
les dessous, lui.

D’un tiigne de tête amical, B. Mas
carot approuva iVxc*ilml docteur

— D ailleurs, ajouu-t-il, je me 
d. mande vainement ce que nous 
pouvons avoir à redouter du duc de 
Gbsmpdoce.

N’esl-il pas en notre pouvoir tout 
autant que son ancienne adorée, la 
comtesse de Mussidan ?

11 me s-rnble que nous avons ses 
lettres.

Ne savons-nous pas ce qu'on 
trouverait, si ou grattait au fond de 
son jardm ?

Et nob z que l’identité du sque
lette serait des plus aisées à éta
blir.

7.00 A M.—• Bxpre 
Momjbkal, et

8H local — Pour 
tous les pointaJOSEPH SENEGAL, in erméiliai.es

7.45 A. M.—* Pour PCkmptvillb, Pres
cott, Syracuse, Kochhstk , et 

de New-York oriental.Coin des Bues York et Dalbousie, MEUBLES ! MEUBLES !
NOUVEAUX IT A GRAND MARCHE

tons les points

11.35 Kingston Pitsiboro,Torosto,
Buffalo, et tousles point. d'Ontario Ouest

OCÏVILI

CORSETS A M —
Pour
M, Low .LI.,
Nouvellc-A

■ AfZ M —* Kxp-ese ‘e N w-York— 
Pour K vo'iv:l k Wfnchestkb, 

Prxs.ott, Albany, T. oÿ, Nk'w York, Phi-
LADBI.PHIK lit irt SU 1.

I CA P M.—$8 Express St Paul et Min- 
Mww no po i —P'iur oites es stations 

Marik, St Paud, Minniapolis, 
ih, et d tous les points au nord de 
igan, Wiscon in, Miimeso a, Dikota 
ntana En lig :e directe pour tit P.,ul, 

sans changer de chars.

11.45 Exurese d-Boston— 
ntr :al (station Wml- 

Bos ton , et tous les 
ng.elerre.

;îs
St. .Iea 

ta de laPour

Personnes d’embon- 
point, et pour les per- 

jHonnes qui ont la taille longue 
lou courte. Ces corsets sont 
jconfortables, sanitaires et élé- 
! gants. Laissez vos ordres au 
i magasin de corsets de

iAmeublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
|CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

-----------et tous les PRIX, chez------------du Sa dt Stti

Mich: 
ut Mo

HARRIS & CAMPBELLACKROYDCroisenois avait sur lui, quand il 
di francs en

P. M.— * Express rapide pour 
Montreal, Quebec, St jban, 

Halifax et to is les points du Nouv^au- 
Brunsw.ek et de la Nouvelle.Ecos e vii le 
chemin de fer Short Line

i*. M.—* Train local mixte pour 
Carlbton, Smith’s Falls et

4.40ui-parut, un millier 
p éôtis d’or portugaises, le fut est 

gne aux procès-verbaux de 
ôte qui eut lieu alors.

Il était facile de reconnaître à la i 
physionomie de G iv nac que 
dispositions changeaient du tout au 
tout, à mesure que Vimp mite lui 
était démontrée.

— Vous ôtes là qi e vous me piê- 
vh z, tlt-il avec une brusquerie 
affect e comme si je n’êiais pis à 
votre d iacrêtion 1

Ne faut-il pas que j i mar, h ; avec 
vous, bon gre, mal gré ?

— Nous venons à ce que ce soit de 
ton plein gré.

L’avocat pai ut dé ibêrer une 
nute puis te levant brusque neul, il 
tendit la m«iu à l’honorable p a-

134 KH K 8P1KKN

Patronis - par Mde Langtry, ag- nue de 
pat.ons Butle-:ck. 8.30 ;Bhockvillk.

!0.4SL‘hSJS
Toronro, Buffalo, 
il \ Kansas City ut 
états de l'ouest.

Cette ancieuue eu uunor ible maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua -J 

lité des articles qu’elle vend.

iress d l’ou st—
GSTON, 1*8 TURBOROUGH 

Dkiboit, Chicago, Oma-FERRONNERIES UT, I .HICAGO, UMA-
is lei points des

L'une des plus anciennes maisons commer 
claies de la vallée de l'Ottawa et des mieux 
qualifiée? sous le rapport des bas prix de la 
localité des articles offerts en vente;. ^AU. 10 Pour Cent de Redaction jar toi Achat .rgmt Coiupt ml8KRVICE SUBURBAIN

Aylmer, 9I!ma' 
Britannia

12 50 et 5.00

McDougall & Cuzner
7.40 AM. Il 35 A. 

f M. 1.50,6,00,8.30

les dimanches except'», 
s Sleeper.

.Enseigne de la grosse Tarrlérei,
et 10.45 p.m 

■ .* Tous les jours, 
tTous les jou'---.

J. B. PAltl

- MAGASINS;--—

HARRIS & CAMPBELLRUE SUSSEX ET DUKE’CHAUDIERE
23-11-87-88.

<KEB.
Agent des billets de la cité. 

42 rue rks.
—J'agirai loyalement, lui dit-il ; 

tu as ma parole.
Expose-nous ton pif n, je te dirai 

ensuite ce que M. de Chuiqdoce 
m’a appr.8.

Un sourire de satisfactiou vint 
aux lèvres de U. Mascarot.

Enfin, il l’emportait .
Gette fois, il ne mettait {nullement

Coin des rues O’Connor ei Oueen. (Près de la rue Sparks)
Ottawa, 3 juin 1889.

lui Peh.tre» et au putillc en Général
H0;Y!MS ES BIJEÏERIESTapisseries, Peintures Huiles, etc.!!

Un 8A53rtiment comjilet aux plu 
prix. Chaque article cet garanti tel 
le represent • sinon l’arg -nt vous s ra 
Reparations de montres avec soin 
les règles de l’art chez H NOREZ 
-No.30 ri e ilidvau, p.ôs du pont desSapeurl

et dans
ItrnndiM vitre» 

(Plate Cl la*»)

Manufacture de Voitures
H/0"Y"A.LE3

j ïk4ESTIMATIONS FOURNIES 8UR DEMANDE
en doute la franchise de 

— Avant tout, ‘.reurit-il, je vous 
dois la lin de l'histoire que Paul 
vient de vous lire.

Elle est simple et lamentable.
Le duc et la duchesse de Ch un 

Oce n’avaient pas cinquante ans 
eux deux. Us po'tav nt un des noms 
histor.q .es de Fiance, ils étaient 
entoures d'ur. luxe princier, et 
cependant leur vi : était perdue, finie, 
tout était mort en eux, ils renoi çu-

... FOMEHES
mais .ils s’appliquèrent à sauver les 
apparences et réussi'eut.

Rien ne transpira au di h rs des j 
intéri- i

JOHN SHEPHERD 
227 Rue Rideau, Ottawa S. LEVEILLELe •Veritable

ÿlyONGUENT CANET-GIRARDCHITTY & CO. PROPB1ETAIRK.

Ce topiqu" fxcellrnl i une effireciié inrnmp«riMe

ir ur -baqne rouleau la iignature i
ép.’)t gi nérol

S^D <THOMPSONBd°rmeï *eJ>ubl1^ que noua aTon8_falt 'acquislt on du (xwto d’affaires • 
Sulkeyg, etc Etant orrivant de Chicago et des autres villes amértoiinea nous aTonsp 13 
de gntndea connaissances dans not état, noua somme» en mesure de garantir e -t:ère sntia- 
facilon. Nos ouvriers sont tous des vlus habiles et travaill mt sons notre lirection ; les 
maté'"aux employés -ont» esl les meill >ura qne l’on paisse se procurer et nos prix très bas.

Attention succi tie et prompte à toutes commandes, tel est le système q is noue mett 
en pratique dans tout* s les branches de répétions. fl n

f/ -------DE -------
4, rei <i* Orlimi
•t d»ns toutes le» 

heeaes ph»rm»rie».
"i

56 RUE DALY ■ ■ 19 ET 21 RUE STEWARI■ N KITK Kletil.N, OTTAWA

ETABM.NNE.ÎIKNT BE TA1LI.E17R13

HabillemeHs de messieurs faits et répa- 
rés.> .Satisfaction garantie.

A. DAUU8T,
No. 18 rue Nieholi

‘an 9 la

eff uyables miseres du leur —?i
La duchesse, presque toujours 

alllte, ne s’occupait que 
de charité

Le duc, lui, après avoir rt-fiit sou 
éducation, s’est refug e dans le tra
vail et est devenu lTio.nme remar
quable que vo is coniiaisst z.

— Et Mme de Mussidan? inter

'ni-,
, tailleur, 
as, Ottawa.

d’œ ivres Solution !Antipyrine<t:CHEMIN DE FEfi

<:
t« CANADA ATLANHC” VI Y AI#R E S TROUETTEd©

rogea Catenae ,
— J'y ariîve.
G lie femme, d’une si étrange 

crue vengée 
iit n’eut pas

CONTRE

Jffigrnines, Maux île Têt \ Névralgie» 
Colique», Anthiue, Emphysème, Goutte 
Ilhuinatixme, Sciatique et DOULEURS en général.

d'e,.‘fie, J'AXTimtlAB d. TROCETTB 
Vente ea i P.rli, 8. MAZIER, Pharom, 234, touIJ VelUIre^Ü

Dépositaire h Ottawa : Dr F. X. VALADE.
A Québec ; D- Ed. MORIN A C**. A Montréal : LA VIOLETTE A NELSON

ST DAWS TOUTKS LRS PRINCIPALES PHARMACIES

VINAIGRERIE DE KINGSTON. 
A.. HA.AJZ &c OI -iG

MANUFACTÜRIXR8

LA VOIE LA PLUS COURTE
-------ENTRE-------p rversité ne s. rail pas 

comp élément, si i>orb 
su que c’était 
le qu’il deva.t le désespoir de son 
exi tt-nce.

Un jour à 
elle o a tout appreiidie à Nor* 
bert.

Oui, elle osa lui dire que c - toU

Montreal «i Ottawa ne Vf*» BUviee. Cidre, Malte et 
VlMAltiRES

Garantis Purs sons tous les Rapports. 
KS VENTE A OTTAWA

i* Epicier».

son rt-lour d’Italie

OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.
Pur ten» le* Prlneli

elle qui avait comme pousse 
chusse dans les bras de Croisenois 
elle qui, aveilie du rendez - vous 
avait la fatale lettre anonyme.

s’àciia Ho §

------CHERI* DE FER—

INTERCOLONIAL
Oonr la Fign, e, les Mains,
■ le Teint en g. in rai.

Crème de Miel
et d’Auiende de Hinds, Gelée 

le Concombres et des Roses de Muloderma. 
Un assortment comp’et et nouveau des ar

ticles île toilette ci-dessus ve
nant d’être reçu,

la Peau et Déeisien J

Ai
fièrement un jour 
quelle ait souscri 
soit adressé à

Article 2. Toute personne qui renvoie u» 
journal est tenu de payer tous les arrrèogee 
qu’elle doit sur l'abonnement, autrement

«Ile aire cone e ram 
e- (ournauxLes convoie partiront de la gare de rue Elgin 

comme soit
TRAIN EXPRESS DR MONTREAL 

TRAIN EX

Trône à Coteui pour l’o 
Montréal » vec les train du Grand Trun 
l’Eet et le Sud Est, • -rivant là à 11.80

ARn PTUT TRAIN RAPIDE avec salle ‘t'OU r-Jtt. àdiuer, arrivant à Montréal
à 8.20 p.n-se raccordant avec les trains du I 
Vermont Central et dn Grand Tronc pour 
l’Est,

Les convois arriveront à 12.30 i 
p,m de l’B t, se raccordant à la gare 
aventure. Montréal, avec les trains de 
et du Sud.

Char Palais Pullman sur lee trains de 
Montréal.

ün train quittera !a gare du chemin Rich
mond à 7«43 a. es. et 4X8 p. ne. g® raccor
dant avec les trains Expjes* de Montréal.

EXPRESS DE BOSTON IT NEW-TORK 
VIA ROUSE'S POINT

1 9fl P VI Qultleni Ottâvra, gare de 1»1 tiV * • «L- rueBlgin arrivant a Rouse’s 
Point fc 6.40 p. m. et se raccordant à oet en
droit avec les trains dn Vermont Central et 
Delaware et Hudson, pour l'Est et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 tt à New-Yo-k à 7. 
00 le lendemain matin.

— Et il la t é!
L-biz".

L’honorable placeur modula (lu 
bo..t des lèvres un petit sifflement 
d s plus riginfic.il.fs.

— Il n'a pas touché un 
de sa jolie;tôte répondit-il.

—Uh?... à sa place.
— A sa place dic'edr tu te serais 

te comme lui.
N’avaifdlle

rticle 1. Toute personne qui retire rdgs- 
rnal du bureau ee poste

PRE83ee raoor- 
l’Kxpress du8.00 AM i, que 

à celui d'un autosLa Route directe entre l’Ouest et t»us les 
pointe du Bas du St Laurent, de la Baie 
Jes Chaleur», province de Quéoec; ain 
si que le Nouveau-Brunswick, la Nou
vel le-Eoosee, l'ile du Prince Edouard, !e 
Cap Breton, les î es de la Madeleine, 
Terre neuve et St Pierre.

S sse a son nom ou 
sable du paiement.t repon

]chevtu
11. L MCCORMICK qu’elle doit sur l’abonnement, autrement 

Péditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dana ce cas l'abon
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
qu’il ait retiré ou non le journal du bureau 
ae poste,

Article 3. Tout abonné peut être pour
suivi pour abonnement dans le district on 1# 
journal est publié, lors même qu’il demeu j 
rerait A des centaines de lieues de cet endrott. 

Article 4. Les tribunaux ont décidé qne 
le fait de refuser un journal du bureau de 

on de changer de résidence et de laie- 
les journaux à l’ancienne

CHIMISTE ET .DROGUISTE Les trains express quittent Montréal et 
alifax, tous es jours (diman' hes exceptés) 

lion de tous ces 
de chare, eo 30

Halifax, tous es jours (dims 
et se rendent à destinai! 

nts eans change . ent

D'élégants chars dortoirs (buffat) et Salons 
jxiur le jomr sont attachée à chaque train

Les populaires places d eau et de ;.6che 
du Oana a s» tre vent le long de cette 
ligne ; on bien, on peut s’y ren re par cette

75-RUE SPARKS-75 nt
chpas tous s.-» lef .8 10 

Bon- 
l’Kst

Prescription pour médecins et, tamilles 
préparées avec soin

Communication téléphoniqueEU*? l’en a menacé. 
Ah 1 elle a du poignet la jeu

ne dame, et nous n’avons pas le mo
nopole du chantage.

Qu’avez vous à me regarder ain

ATTJEITTIOIT I
ANNONCE SPECIALE poste,

ser accumuler
adresse, constitue une présomption et 

prima facie d'intention de raude.

81? La LIONS DBS PASSAGERS BT DBS MALLB8, CÀ- 
SADISXNB-BUROPBBNNlNous avons fait dee arrangements avec 

la compagnie du Ur B. J. Kendall, qui a 
publié un "Traité sur les maladies du Che
val” qui donnent droit à nos abonnés de 
recevoir gra is un eiemplaire de ce travail 
démérité. Vous n'ivvz qu’à envoyer votre 
a-lretse avec un timbre ue poste de deux 
cenlins au Ur B. J. K n iall Vo , Bnosburgt 
Fail ,VL Ue livra es- maintenant re;o.mu 
comme un autorité, il traite sur toutes les 
ma a ies du cheval, airnd que le confirme $a 
tente l'hèi om-*tiale. PI .s de quatre mil
lions d exejjpla res ont été vendus dans les 
dernier- dit an-, ce qui n'a >mais 
teiot ni sl rpaaaz aucun : pub
dans le môme espace de tem.„.s. Nous som
mes conv meus que tous nos abonnés 
préciéront cet ouvrage,et seront 
pouxo.r sa procura- ce livre si utile.

En laieuiit ap lication 
il est nécessaire de meut ouner le m m de 
notre journ il LK CA N AU A. uette offre est 
oa. a .o iuul.'-.ut e-<mf ,ue'/]u n té ap».

Vous voudr» z
R en u’est pourtant si vrai.
Celle noble co messe a fait chanter 

M le duc de Ch impdoce comme 
une simple coquine.

Vous savez »a vie dissipée, s-s
prodigalités, son désordre........ quand
elle u’est pas trop génée c’est â£Nor
bert qu’elle s’adresse.

Il n’y a pas «ne ire du jours elle 
lui a emprunté d x mt le francs pour 
apaisservan Klopen .

Vêritablemdut, ies associés de l’a, 
geRQ» ôtaient confond us;

preeve
Les passagers i-our I» Grande BreUgni 

ou le Continent Européen en laissant Mont 
réal, le j. udi matin, rej indrom le su amer 
paita.it à Rim uski le même soi-.

Un appalU 1 attention d. e expédi eurs sur 
les facilitée supérieures que leur offre noire 
figue pour l’expédition de la farine et des 
autres aiarchandiere dans les provinces de 
Vest et à Terreneuve ; aussi pour l'expédi
tion du grain et d. s autres produits ehei les 
marchés h.nropî-en».

Tomes informations 
transport de Lui, ut de passagers et 
lets peuvent être obtenues en s’adr

B. KING, agent de billets,
27, rue 8parka, Ottawa, Oat

GEO W, ROBINSON, agent pour les pas
sagers tt le fret de l'Est, 1364, rue 
Saint-Jeoquea, Montréal.

D. PuTflNÛEti,
.Suri l tu d«m > aéra'.

Bureau du Chemin de îvr, j)
Moacwa, N B., éJilliéWMM

TH1.1TI RbHIK t kNTHALB
9M RP* NIIMEX

en face le la rue York. Habite d’hn___
de femmes, ne oyée, teinte réparés etr? 
à neuf Tapis de pianos de table, ri 1 eaux 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyée 
ou. teinte à la perfectiony Plumes d’autru
ches teintes s»-Ion l’espèce produite, net
toyées et frisées.;

X BFA1C1SKRI*
Oi ne se sert d’aucnn procédé chimique. 

Oc se fie à l'habileté de notre qaain-d’euvre» 
Satisfaction garantie. On vaohereherei 
oo délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets 1 cents chaeeu.
R-, GEA-GKCTCtiSr, Prop.

504 roe SUSSEX devant la m York.
P. S^aueonrsaTe |»n*Ne 

Halls

et

Dee efaars dortoirs pullman sont attachée 
aux trains entre Ottawa et Boston. Lee pas
sagers d’Ottawa pont New York prendront 
les Pullman à Saint-Albans 
Point.

Les billets, les lits et tous autres ren
seignement peuvent être obtenus an bureau 
des t iltelâ de la dtt ou aux Station».

J relatives aux
ou à Rouse’s été at- 

licadon

tcontents
1, J. CHAMBERLIN,

pou-oe -Traité".8vwe4Mi e*.:.-.:A rontinuff
mer a, T0»n,

Ag.nvit-.et.iaw fMHgVia.
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